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ENVIRONNEMENT, CULTURE, 
MOBILITÉ, ENTREPRENEURIAT…

Un automne riche 
en découvertes
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Tour Voile. Après la Solitaire du Figaro Paprec en 2024, Royan Atlantique a de nouveau accueilli une étape de 
grande course au large. À l’initiative de la CARA et avec l’appui de ses partenaires (ville de Royan, Syndicat mixte 
portuaire estuaire Royan océan La Palmyre, club des Régates de Royan, Office de tourisme communautaire), le 
Tour Voile a fait escale à Royan, du 29 juin au 1er juillet. Créé en 1978, le Tour Voile est une épreuve marquée par 
la mixité, la transmission et la formation. Les équipages sont composés d’au minimum quatre membres, dont au 
moins une femme et deux jeunes de moins de 26 ans. Les concurrents ont quitté le port de Royan le 1er juillet à bord 
de leurs Figaro Beneteau 3, pour prendre la direction de Pornichet après un parcours spectacle le long de la côte, 
visible depuis la terre et destiné à saluer une dernière fois les nombreux spectateurs. À l’événement sportif s’est 
ajoutée une fête populaire, dans les allées du village installé pendant trois jours sur l’esplanade Kerimel de Kerveno 
à Royan.
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Nous avons connu un bel été riche en animations 
et découvertes. Les touristes ne s’y trompent pas 
et viennent nombreux profiter de nos espaces na-
turels et de nos villages d’exception. Notre office 
de tourisme communautaire a eu fort à faire pour 
accompagner cet afflux de visiteurs. Mais la fin de 
l’été n’entame pas pour autant le dynamisme de 
notre collectivité. 

La diversité et le nombre de nos animations et des 
évènements à partir de cet automne seront à la 
hauteur d’un territoire à vivre à l’année. D’ailleurs, 
de plus en plus de visiteurs se posent la question 
de s’installer durablement ici et c’est pour cela que 
nous œuvrons à un projet de territoire. 

En effet, la CARA et toutes ses composantes sont 
impliquées au quotidien dans le cadre des compé-
tences qui lui sont confiées. Les pages qui suivent 
vous en font une présentation qui se veut la plus ex-
haustive possible. Mais n’oubliez pas aussi de vous 
rendre sur le site internet www.agglo-royan.fr que 
nous mettons à jour régulièrement et dans lequel 
vous trouverez les ressources nécessaires selon les 
thèmes dont nous avons la responsabilité. 

C’est aussi le moment de prendre de bonnes résolu-
tions, de faire du sport pour sa santé, de s’intéresser 
à l’alimentation locale, de réfléchir à des dépla-
cements alternatifs au tout voiture ou encore de 
s’impliquer dans l’une des nombreuses associations 
que comptent nos communes.

Je vous souhaite une bonne rentrée et une ar-
rière-saison agréable sur notre vaste et diversifié 
pays royannais.

Vincent BARRAUD
Président de la Communauté

d’Agglomération Royan Atlantique
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CULTURE

Les Sentiers des Arts jettent l’ancre 
à La Tremblade et Arvert

Du 11 septembre au 16 novembre, la treizième édition des Sentiers des Arts aura pour thème « l’échap-
pée marine » pour ouvrir le regard sur la mer, sa poésie, ses dangers mais aussi les problèmes liés au 
réchauffement climatique, grâce à dix artistes.

Comme chaque année, une boucle à faire à pied, 
le nez au vent et l’esprit ouvert aux découvertes ar-
tistiques, est organisée par le service des affaires 
culturelles de la CARA. Trois kilomètres à travers la 
commune de La Tremblade, sans oublier une incur-
sion chez sa voisine Arvert, permettront des balades 
automnales à la rencontre d’une dizaine d’artistes qui 
se consacrent au land art, au street art et à l’art monu-
mental, la formule gagnante des Sentiers des Arts.

« Cette année, nous nous sommes inspirés du poème 
de Verlaine, Marine, pour célébrer la dualité de la mer 
à la fois douce et forte, explique Delphine Hugonnard-
Bruyère, animatrice du patrimoine à la CARA. Ce sera 
aussi l’occasion pour les artistes d’aborder les chan-
gements climatiques avec poésie, humour et parfois 
dérision. »

À La Tremblade, le parcours urbain passera par l’an-
cien quartier des pêcheurs, le port et l’îlot Rousselot 
où la faune et la flore sont protégées. C’est cet endroit 
particulier qui sera investi par Olivier Thomas. Il a ima-
giné quarante ailerons de requins rose fluo posés sur 
l’eau, comme un manifeste écologique. Les cinquante 
ans de la sortie des Dents de la mer étaient l’occasion 
de faire ce clin d’œil.

Autre temps fort, la fresque d’Alberto Ruce. Le street 
artiste s’inspire de la légende du Galion d’or dans un 
graphisme onirique aux couleurs douces. Pour cette 
œuvre réalisée sur un mur privé, il a travaillé avec les 
Trembladais et c’est une jeune femme du territoire qui 
y est représentée. À Arvert, la démarche originale du 

sculpteur-carrossier Sébastien Derland sera mise en 
lumière place de la Poste avec son œuvre de métal 
L’envol du héron.

Le regard de l’artiste. « Le succès des Sentiers des 
Arts tient à cette capacité qu’ont les artistes à faire ce 
pas de côté et à nous inviter à regarder autrement, 
à questionner des thématiques universelles sous un 
angle nouveau, sensible, parfois inattendu, indique 
Nathalie Giret, directrice du service des affaires 
culturelles de la CARA. À travers leurs œuvres, c’est 
la richesse et la fragilité de notre patrimoine qui se 
révèlent. L’attention qui est portée aux lieux et la dé-
marche engagée passent aussi par l’implication des 
acteurs locaux et des habitants, comme sources, 
vecteurs ou témoins de la création. »
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Un Monde hybride de Marie-Hélène Richard attend les promeneurs sur le port de La Tremblade. À Arvert, le sculpteur-carrossier Sébastien Derland 
présentera une œuvre de métal place de la Poste.
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CULTURE

Les Sentiers des Arts s’étendent sur trois territoires parte-
naires : la Communauté d’Agglomération Royan Atlantique, 
la Communauté de communes de la Haute-Saintonge et la 
Communauté de communes de l’estuaire. Le programme 
complet est à retrouver sur le site www.agglo-royan.fr

Maison des 
Douanes :  

la révélation 
Vivian Maier

Encore en place jusqu’au 2 novembre, 
l’exposition consacrée à la photographe 
Vivian Maier a créé l’événement.

À la faveur de l’automne, il n’est pas trop tard 
pour se rendre à la Maison des Douanes de 
Saint-Palais-sur-Mer et visiter l’exposition 
Vivian Maier, au bord du monde. L’exposition 
est un des plus beaux succès du lieu. Jusqu’à 
présent, ce sont les expositions consacrées à 
Titouan Lamazou et Corto Maltese qui ont atti-
ré le plus de monde. Vivian Maier les talonne.

L’accueil du public est extrêmement favo-
rable. « De plus, nous avons eu la satisfaction 
de recevoir des visiteurs de Nouvelle-
Aquitaine qui avaient fait le déplacement 
spécialement pour cette exposition, se félicite 
Éliane Ciraud-Lanoue, vice-présidente en 
charge de la culture à la CARA. Je retiendrai 
aussi la conversation publique avec la com-
missaire d’exposition Anne Morin. Le public 
est venu en nombre sous la canicule, le 29 
juin pour l’entendre. C’était captivant. »

Le programme de la rentrée. La romancière 
Gaëlle Josse animera des ateliers d’écriture 
autour des œuvres de Vivian Maier, samedi 
11 et dimanche 12 octobre à 10 h 30. Une 
lecture a lieu dimanche 12 octobre à 15 
heures. Les visites commentées par les 
médiatrices de la Maison des Douanes conti-
nuent tous les derniers dimanches du mois 
entre 14 et 15 heures.

Cette année encore, les enseignants ont participé aux périodes 
de résidences des artistes afin de s’imprégner de leur univers et 
ainsi revenir avec les écoliers pour des visites éclairées. Environ 
soixante-dix classes passeront par les Sentiers des Arts. « C’est 
en pensant à eux que nous avons avancé la date d’ouverture, 
révèle Éliane Ciraud-Lanoue, vice-présidente de la CARA en 
charge de la culture. Les enfants pourront rencontrer les artistes 
et la météo est plus favorable début septembre. »

Comme à Meschers-sur-Gironde en 2024 où les girafes monu-
mentales et le calamar géant font désormais partie du paysage 
toute l’année, les Trembladais et les Alvertons vont-ils plébisciter 
des œuvres qui deviendront pérennes ? L’engouement du public 
et la volonté de la chaque commune en décideront.

LE PROGRAMME

•	 À La Tremblade, les pro-
meneurs pourront décou-
vrir les œuvres d’Olivier 
Thomas, Helena Krajewicz 
et Rob Rowlands, 
Jonathan Bernard, Marie-
Hélène Richard, Faustine 
Martineau, Alberto Ruce et 
Ender.

•	 À Arvert, seront présents 
Sébastien Derland, Epsig 
et Maurizio Perron.

•	 Des visites commentées 
sont organisées à La Tremblade et des ateliers en famille à 
Arvert (sur inscription).

•	 Dimanche 26 octobre, à 15 h 30, au centre nautique 
Charline-Picon, le spectacle « Quand viendra la vague » 
d’Alice Zeniter sera joué par la compagnie Le héron à deux 
becs. Une fable écologique et apocalyptique qui évoque la 
montée des eaux sur une petite île. Gratuit sur inscription. 
Renseignements : 05 46 22 19 87 - 05 46 22 19 13.

SUR LES TRACES 
DES P’TITS ZOMS

Disséminés sur le parcours 
des Sentiers des Arts, ces 
petits personnages ne crient 
pas leur présence. Ils se 
faufilent dans les coins ou-
bliés, s’installent en douce 
sur un muret, un poteau, une 
façade… C’est à chacun, 
explorateur aguerri ou flâneur 
curieux de les dénicher un à 
un, comme lors d’une chasse 
au trésor urbaine.
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27 SEPTEMBRE

Village du développement durable : 
s’informer pour agir

Dans le cadre de la semaine européenne du développement durable, la CARA et ses partenaires vont 
proposer une trentaine de stands et d’animations au sein du « village du développement durable » ins-
tallé samedi 27 septembre sur l’esplanade de Kerimel de Kerveno à Royan, de 10 heures à 18 heures : 
une journée pour comprendre les enjeux écologiques et agir concrètement pour l’environnement. 
Venez glaner conseils et idées durables, accessibles à tous, grâce aux animations, ateliers ludiques et 
participatifs pour adopter ou conforter des pratiques de vie au quotidien qui préservent notre cadre de 
vie, notre bien-être et notre santé.

LA BIODIVERSITÉ, C’EST 
TOUTE LA VIE !

•	 Montez à bord du camion-la-
boratoire du Science Tour 
«  C’est pas sorcier  » des 
Petits débrouillards pour ex-
plorer la biodiversité du littoral 
et comprendre les effets du 
changement climatique sur 
l’océan.

•	 Explorez la forêt de la Coubre 
et participez à une chasse aux 
trésors de l’ONF en retrouvant 
des indices autour de la bio-
diversité, de la faune ou du 
climat.

•	 Ouvrez les boîtes mystère 
pour connaître les secrets de 
la laisse de mer et jouez pour 
découvrir les espèces proté-
gées Natura 2000.

•	 Découvrez à la loupe les 
macro-invertébrés, ces petits 
organismes fascinants qui 
peuplent rivières et marais, 
témoins précieux de la qualité 
de l’eau.

•	 Inspirez-vous d’itinéraires 
pour découvrir la nature du 
territoire à pied, à vélo ou à 
cheval.

•	 Fabriquez un nichoir à mé-
sanges, alliées naturelles 
contre les chenilles proces-
sionnaires.

•	 Ouvrons ensemble le toit de 
la ruche pédagogique pour 
observer et comprendre la 
fascinante vie des abeilles. 
Dégustez leur miel et fa-
briquez une bougie en cire 
d’abeille.

•	 Aidez les coccinelles et polli-
nisateurs en fabriquant un hô-
tel à insectes à installer dans 
votre jardin et favorisez ainsi 
la biodiversité avec la ville de 
Royan.

LE JEU DE L’OIE GÉANT 
SUR LE SABLE

•	 Jetez le dé géant et dépla-
cez-vous sur le plateau XXL 
pour tester vos connaissances 
en développement durable 
avec ce jeu à l’échelle hu-
maine !

MOBILITÉ DOUCE, FAUT 
QUE ÇA ROULE !

•	 Stands Transdev Royan 
Atlantique pour s’informer sur 
l’offre du réseau Cara’bus, sur 
le service de location de vélos 
électriques Cara’Vel et de 
vélos en libre-service Modalis.

•	 Animation des vélos généra-
teurs d’électricité, défi sportif 
et ludique.

•	 Profitez de bons conseils 
avec l’association Vélo Pays 
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AGENDA

Royannais pour faciliter et sé-
curiser votre pratique du vélo. 
Gravage bicycode sur place.

•	 Exposition sur le plan de mo-
bilité du territoire qui repense 
les déplacements pour les 10 
à 15 années à venir pour une 
mobilité adaptée, durable et 
accessible à tous.

•	 Parcours de la prévention 
routière  : avec lunettes de si-
mulation alcool/drogue, testez 
un parcours d’obstacles pour 
comprendre les risques.

UN HABITAT TOUT 
CONFORT ET PLUS SAIN

•	 Le Rénov’ Tour, grâce à ses 
supports pédagogiques, vous 
accompagne dans vos projets 
de rénovation et de travaux 
d’économie d’énergie, vous 
présente les principaux maté-
riaux utilisés pour isoler son lo-
gement et vous informe sur les 
aides et accompagnements 
existants sur le territoire.

•	 Découvrez les atouts des 
matériaux biosourcés (bois, 
chanvre, liège, paille…) dans 
la construction et la rénova-
tion écologique à travers des 

démonstrations et ateliers de 
fabrication d’enduits naturels 
et de briques terre-chanvre.

•	 Fabriquez un isolant écolo-
gique à base de chaux et de 
bouchons en liège recyclés 
et broyés avec l’association 
Echo-Mer.

NOS DÉCHETS ONT DE 
LA RESSOURCE !

•	 Atelier pratique «  réussir son 
compost  » pour glaner des 
conseils et astuces en utilisant 
ses biodéchets de cuisine et 
les végétaux de son jardin.

•	 Animation pour devenir un 
expert « zéro déchet ».

•	 Animation «  défi mode du-
rable » : réemployer, réutiliser, 
réparer, les 3R pour faire 
disparaître la montagne de vê-
tements. ! Quiz, ateliers cou-
ture et idées concrètes pour 
relever le défi mode durable.

L’EAU, LA PRÉCIEUSE

•	 Rencontrez Eau 17 et décou-
vrez comment est assurée la 
distribution quotidienne d’une 
eau potable de qualité.

•	 Escape game «  L’eau, on 
l’aime, on la préserve !  »  : 
incarnez des vacanciers et 
résolvez des énigmes pour 
protéger l’eau.

•	 Explorez les étapes du cycle 
de l’eau et les innovations de 
la CARA pour faire face aux 
défis climatiques  : réutilisa-
tion des eaux usées traitées, 
gestion naturelles des eaux 
pluviales.

•	 Découvrez les métiers de la 
mer qui font vivre notre littoral : 
pêcheur, ostréiculteur, moni-
teur de voile, gestionnaire de 
réserve naturelle…

LA SANTÉ, EN PRENDRE 
SOIN… DURABLEMENT !

•	 Participez à des jeux pour 
comprendre les enjeux de la 
santé environnementale  : les 

principaux déterminants de 
la santé, les perturbateurs 
endocriniens dans l’alimenta-
tion, l’urbanisme favorable à la 
santé, la lutte contre la prolifé-
ration des moustiques tigres.

•	 Les bienfaits de la randonnée 
pédestre, de la marche nor-
dique ou aquatique: bougez 
autrement avec l’association 
sportive Royan Rand’eau au 
cœur de la nature.

BON DANS L’ASSIETTE, BON 
POUR L’ENVIRONNEMENT

•	 Projet alimentaire territorial  : 
testez vos connaissances 
avec des quiz et dégustez 
une recette locale et durable à 
base de sel de Seudre et de 
chanvre du territoire.

•	 Rencontrez les Chanvriers 
des Estuaires pour découvrir 
la culture du chanvre et ses 
différentes matières brutes et 
transformées : pour l’alimenta-
tion pour ses qualités nutrition-
nelles et le bâtiment pour ses 
performances d’isolant.

•	 Découvrez avec l’association 
Bio Divers & Cité l’univers de 
l’agriculture saine et durable, 
le fonctionnement des fermes 
des producteurs locaux 
engagés et leurs activités 
du quotidien grâce aux chan-
tiers participatifs à la ferme 
proposés aux habitants du 
territoire : plantation de haies, 
semis, paillage, récoltes…

Animations gratuites et ouvertes à tous.  Programme complet sur www.agglo-royan.fr
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AGENDA

2 OCTOBRE

Journée portes ouvertes à la pépinière d’entreprises
Le service UP ! le Carré des Entrepreneurs propose 
aux jeunes entreprises innovantes ayant moins de 
trois ans d’activité un service de location de bureau 
pendant une à deux années, assorti d’un accom-
pagnement individuel pour les aider à se lancer et 
pérenniser leurs activités en toute sérénité. 

Une journée portes ouvertes est organisée le 2 octobre 
de 9 heures à 13 heures, au 27, chemin de la Garenne 
à Royan, pour faire découvrir les services et l’accom-
pagnement en pépinière d’entreprises, avec visite 
des lieux, rencontres et ateliers, en partenariat avec 
Grape, le grand réseau néo-aquitain des pépinières 
d’entreprises.

Inscription conseillée sur https://uplcde.fr

3 OCTOBRE

Journée de la rénovation durable 
et des matériaux biosourcés

Pour la deuxième année consécutive, la CARA organise une journée dédiée à la rénovation durable et 
aux matériaux biosourcés (chanvre, paille, liège), vendredi 3 octobre au lycée de l’Atlantique, 2 rue de 
Montréal à Royan.

L’objectif de cette manifestation est de promouvoir 
auprès des artisans, des élèves et futurs profession-
nels du bâtiment l’utilisation de matériaux biosourcés. 
Des conférences et plusieurs ateliers pratiques seront 
proposés aux visiteurs sur l’utilisation d’enduits ther-
miques ou isolants réalisés à base de chaux-chauvre, 
chaux-liège, terre-chanvre, paille hachée, paille en 
bottes ou panneaux en fibres végétales. Issus du vi-
vant, d’origine animale ou végétale, le chanvre, la laine 
de bois, la paille ou encore la ouate de cellulose ont 
l’avantage d’être efficaces, sains, durables et issus de 
filières locales. Ils sont particulièrement adaptés à la 
rénovation du bâti ancien.

Programme complet sur www.agglo-royan.fr. 
Inscription gratuite et conseillée auprès d’Au-
rélie Retournat-Witz, conseillère Cara rénov’, au 
05 46 22 19 35 / a.retournat-witz@agglo-royan.fr

Ciné-débat sur la construction en terre crue. La journée de la rénovation durable s’achèvera par la projection du 
film Toucher terre de Jérémie Basset, vendredi 3 octobre à 17h30 au lycée de l’Atlantique, suivie d’un débat animé 
par un artisan, un maître d’ouvrage public et un architecte. Ce documentaire (1h 08 min) présente le renouveau en 
cours de la construction en terre crue, un matériau aussi ancien que l’architecture elle-même. Du sol au mur, de la 
main qui pétrit au chantier à haute technologie, un extraordinaire voyage vers ce qui semble parfois si ordinaire, la 
matière terre et l’acte de construire.
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AGENDA

25 NOVEMBRE

Salon des entrepreneurs
La seizième édition du Salon des entrepreneurs aura 
lieu mardi 25 novembre au Palais Royan Événements, 
où les porteurs de projets, créateurs et chefs d’entre-
prises pourront rencontrer tous les acteurs de l’accom-
pagnement dans un lieu unique.

Après une matinée traditionnellement dédiée aux par-
tenaires et acteurs de l’économie locale, le Salon des 
entrepreneurs ouvrira ses portes de 13 heures à 18 
heures, avec quarante exposants et toute l’équipe du 
service Up ! Le Carré des Entrepreneurs de la CARA. 
Au programme  : conseils d’experts, conférence, 
ateliers pratiques et exposition sur « les visages de 
l’entrepreneuriat local ».

Programme détaillé et inscription aux animations sur 
le site https://uplcde.fr

DU 24 AU 28 NOVEMBRE

Semaine européenne de la réduction des déchets
Chaque année, la semaine européenne de la réduction des déchets (SERD) nous invite à repenser notre 
consommation et à adopter des gestes plus respectueux de l’environnement. En novembre prochain, 
la CARA s’associe à cette initiative en proposant une série d’événements autour du thème d’un Noël 
écoresponsable, qui permettront de découvrir comment préparer un Noël plus vert, sans sacrifier la 
magie de cette période si spéciale.

La semaine s’ouvrira le samedi 22 novembre par un 
évènement grand public dans la salle VIP du cinéma Le 
Lido à Royan, de 14 heures à 17h30. Cette demi-journée 
offrira des ateliers animés par les services et partenaires 
de la CARA (centres socio-culturels, association Zéro 
déchets en pays royannais) : fabrication de décorations 
de Noël en éléments naturels et de récupération, fabrica-
tion d’emballages cadeaux zéro déchet, fabrication de 
produits de beauté faits maison et jeux sur la réduction et 
le tri des déchets. Dans l’après-midi, un défilé de mode 
avec des tenues de fête de seconde main sera organisé 
dans le hall du cinéma par les boutiques associatives 
partenaires (Le Boubou, les Vesti’boutiques de la Croix 
Rouge, le Secours Catholique, le Secours Populaire...). 
En fin de journée, les ateliers laisseront place à la resti-
tution au grand public des résultats de l’enquête portant 

sur les comportements des usagers au regard de la 
réduction et du tri des déchets, réalisée en 2025 sur le 
territoire de la CARA auprès des résidents permanents, 
résidents secondaires et touristes.

Tout au long de la semaine, du 24 au 28 novembre, 
les partenaires de la SERD organiseront des ateliers et 
temps forts, dans leurs locaux, ouverts à tous ou sur 
réservation. Le programme détaillé sera disponible sur 
internet quelques jours avant le début de la SERD. La 
semaine se terminera le samedi 29 novembre, par une 
journée de clôture au centre socio-culturel Georges 
Brassens à Saint-Sulpice-de-Royan. Au programme : un 
Repair’café, un atelier « Je respire un air sain chez moi » 
par l’association UFC Que Choisir (sur réservation), et un 
atelier Fabrik’éco par le centre socio-culturel Georges 
Brassens.
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MOBILITÉ
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Dernière phase de consultation 
sur le plan de mobilité simplifié

Les élus communautaires ont arrêté le 18 juillet le plan de mobilité simplifié, en cours d’élaboration 
depuis plus d’un an. Cet outil de planification permet aux collectivités d’organiser et d’améliorer les 
déplacements du quotidien sur leur territoire. Chacun est invité à donner son avis sur le document 
avant son approbation définitive 
prévue en fin d’année.

Le plan de mobilité simplifié doit 
servir de guide pour orienter les 
politiques et les projets de mobili-
té sur le territoire de la CARA au 
cours des dix à quinze années à 
venir, afin de mieux accompagner 
les habitants dans leur vie quoti-
dienne. Ce document permet aux 
collectivités des territoires peu 
denses et ruraux de répondre à la 
crise du modèle de déplacement 
basé sur l’usage individuel de la 
voiture, en proposant des alterna-
tives pour pouvoir se déplacer au 
quotidien, tant pour accéder à des 
services publics ou économiques 
de base, qu’à la formation et à 
l’emploi. Le plan de mobilité porte 
ainsi sur :

•	 Les transports en commun, 
avec l’amélioration des lignes 
de bus, de l’intermodalité et 
de l’accessibilité ;

•	 Les mobilités actives, avec le 
développement du vélo, de la 
marche et des aménagements 
sécurisés ;

•	 Le covoiturage et l’autopartage, 
pour encourager les alterna-
tives à la voiture individuelle ;

•	 Les enjeux environnementaux, 
en réduisant l’usage de la voi-
ture individuelle responsable 
de 46% des émissions de CO² 
par le développement des 
solutions de mobilité durable.

Les habitants du territoire ont été 
associés à son élaboration tout 
au long de l’année 2024, par le 
biais d’un questionnaire diffusé 
du 15 avril au 15 septembre pour 
mieux connaître les habitudes de 
déplacement. En complément 
de cette étude, les usagers ont 
été invités à prendre la parole 
lors de trois ateliers participatifs 
organisés en juin à Royan avec les 
différents publics (seniors, actifs, 
jeunes). Des micro-trottoirs, des 
entretiens de terrain, un atelier 
dédié au PMS lors de la journée 
de la mobilité le 14 septembre ont 
également permis de recueillir les 
avis, les constats, les souhaits et 
les attentes en matière de mobilité. 
En décembre, quatre réunions 
publiques à Royan, La Tremblade, 
Saujon et Épargnes ont donné aux 

habitants la possibilité de prioriser 
les actions à mettre en place selon 
leur niveau d’importance.

Cette concertation sur les usages 
et les besoins a permis de pré-
ciser les données quantitatives 
et de comprendre les stratégies 
individuelles de mobilité des ha-
bitants (freins, envies, habitudes) 
pour orienter les choix du plan de 
mobilité simplifié. Des ateliers ont 
également été organisés avec les 
élus de la CARA pour analyser les 
propositions issues de la concer-
tation, valider les orientations stra-
tégiques et identifier des solutions 
adaptées aux spécificités locales. 
Six axes principaux et quinze 
actions en faveur de la mobilité 
ont ainsi été définis au cours du 
premier semestre 2025.

VOTRE AVIS COMPTE, EXPRIMEZ-VOUS
Le plan de mobilité simplifié arrêté en juillet par les élus en conseil communautaire fait 
l’objet d’une dernière phase de concertation avant son approbation en fin d’année. Les 
habitants sont ainsi invités à donner leur avis sur le document :

À l’occasion d’une exposition organisée du 16 au 26 septembre, au siège de la CARA, 
107, avenue de Rochefort à Royan, où un registre sera mis à la disposition du public ;

Le plan de mobilité simplifié est consultable sur le site www.agglo-royan.fr

Remarques et propositions peuvent être adressées au service transport et mobilité de 
la CARA à l’adresse transport@agglo-royan.fr

P L A N  D E  M O B I L I T É  S I M P L I F I É

mobiliteroyanatlantique
Retrouvez toutes les informations et rendez-vous du Plan de mobilité simplifié

www.agglo-royan.fr/pms

PLAN DE MOBILITÉ
SIMPLIFIÉ
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Du mardi 16 au vendredi 26 septembre 2025

EXPOSITION

VENEZ
DONNER

VOTRE AVIS !

transport@agglo-royan.fr

Infos & inscription

www.agglo-royan.fr/pms
https://demarche.royan-atlantique.info/enquete-

publique/plan-mobilite-simplifie-cara/

Hall d’accueil
de la CARA

107 avenue de Rochefort
17200 ROYAN

Du lundi au vendredi

8h45    12h30
13h45    17h

METTONS EN OEUVRE LES MOBILITÉS DE DEMAIN
La Communauté d’Agglomération Royan Atlantique (CARA) présente sa 
stratégie mobilité à horizon 2035 dans le cadre de son Plan de Mobilité 
Simpli�é (PMS). Pendant un mois découvrez les enjeux et les solutions 
proposés pour lesquels vous pouvez donner votre avis.
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EAU POTABLE
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MOBILITÉ

QUELS SONT LES AXES DÉVELOPPÉS DANS LE 
PLAN DE MOBILITÉ SIMPLIFIÉ DE LA CARA ?

TRANSPORTS EN COMMUN

	· Axe 1 : Une offre de transports en commun adaptée aux besoins
	· Axe 2 : Un réseau de transports en commun ouvert aux territoires voisins
	· Axe 3 : Rendre les CARA’BUS plus écologiques
	· Axe 4 : Un réseau de transports performant conçu pour des déplacements rapides et 

efficaces
	· Axe 5 : Un service de Transport à la Demande simplifié et accessible, véritable trans-

port en commundes zones peu denses
	· Axe 6 : Les TAD et bus, des services flexibles, complémentaires et adaptables à 

l’évolution des besoins CYCLABLE

	· Axe 7 :  Une réalisation d’aménagements cyclables qui 
s’intensifie

	· Axe 8 : Développer la location de vélo longue durée + les 
vélos en libre-service

	· Axe 9 : Améliorer l’accès vélo aux établissements scolaires
	· Axe 10 : Le stationnement et le jalonnement, des services 

complémentaires à renforcer en parallèle de la création des 
aménagements cyclables

COVOITURAGE ET 
AUTOPARTAGE

	· Axe 11 :  Autopartage, une solution de 
mobilité à expérimenter

	· Axe 12 : Soutenir le développement du 
covoiturage sur le territoire

MARCHABILITÉ 

	· Axe 13 : Des centres-bourgs et centre-
villes apaisés

INTERMODALITÉ

	· Axe 14 : Une intermodalité optimisée

ÉVALUATION

	· Axe 15 : Suivre et évaluer les pratiques

COMMUNICATION

	· Axe 16 : Renforcer la communication



COZES

Dernière phase de travaux 
aux abords du collège des Vieilles Vignes

Dans le cadre de son schéma cyclable, de son programme d’aménagement des arrêts bus et en colla-
boration avec la mairie de Cozes, la CARA a engagé en juin la dernière tranche de travaux aux abords 
du collège des Vieilles Vignes de Cozes. 

Les aménagements piétons et cyclables ont ainsi été prolongés route de Talmont 
jusqu’à la rue de la Vignaude en entrée de ville. Le parking du collège a été réaménagé 
pour accueillir neuf bus et trente-huit places pour les véhicules. Il sera doté d’un nouvel 
éclairage et d’ombrières photovoltaïques qui protègeront les élèves au niveau des 
quais bus. L’utilisation d’enrobés drainants va permettre l’infiltration des eaux pluviales 
sur le site. Ces travaux, d’un montant global de 455 000 euros HT, doivent s’achever 
fin septembre. Ils ont bénéficié d’une aide du Département et de l’Union européenne 
(Feder).

( 12    )

TRAVAUX

SAINT-PALAIS-SUR-MER

Un bureau d’information touristique modernisé
Après Royan, Mortagne-sur-Gironde, Ronce-les-Bains et plus récemment Meschers-sur-Gironde, la CARA 
poursuit à Saint-Palais-sur-Mer la modernisation des bureaux d’information touristique de son territoire. 

Les travaux de réhabilitation, menés de septembre 
2024 à avril 2025, ont notamment permis de réorgani-
ser l’aménagement intérieur afin d’améliorer l’accueil 
des visiteurs tout en proposant un nouvel espace 
dédié à la vie locale. Le bureau d’information touris-
tique de Saint-Palais a reçu plus de 63 500 personnes 
en 2024, dont environ 40 000 entre les mois de juin 
d’août. Ce nouvel espace a été inauguré le 20 juin, en 
présence du préfet Brice Blondel, de Vincent Barraud, 
président de la CARA et de l’Office de tourisme com-
munautaire, et de Claude Baudin, vice-président de 
la CARA et maire de Saint-Palais-sur-Mer. Le budget 
de cette opération, sous maitrise d’œuvre du Cabinet 
Architextures, s’élève à 415 000 € HT dont une sub-
vention accordée par la préfecture au titre du Fonds 
Vert de 107 766,79 €.

LA TREMBLADE

Le collège desservi par une piste cyclable
Depuis l’avenue du Général de Gaulle, il manquait une piste cyclable pour 
desservir le collège Fernand Garandeau de La Tremblade. 

Une voie verte a ainsi été aménagée au cours de l’été le long de la rue Jean Hay puis 
de la rue du collège, par la pose d’un enrobé drainant de couleur claire. Cet amé-
nagement de 55 000 euros HT 
permettra aux élèves d’accéder 
en toute sécurité au collège, 
en empruntant une piste de 
200 mètres aménagée sous les 
arbres depuis le skatepark.
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TRAVAUX

À Saujon, la zone du Pré du Canal poursuit sa mue
Après la réhabilitation de l’impasse du Pré du Canal, les travaux ont débuté en septembre pour renou-
veler 300 mètres de voirie de la rue du Pré du Canal. 

Amélioration des carrefours et du stationnement, optimi-
sation des espaces, aménagement qualitatif et traitement 
paysager doivent contribuer à renforcer l’attractivité et le 
fonctionnement de cette zone d’activité très fréquentée 
à Saujon. Au cours des travaux prévus jusqu’à la fin du 
mois d’octobre, une jonction sera également créée pour 
les cyclistes entre la voie verte en provenance du centre-
ville et celle en provenance de la zone d’activité de la 
Roue. Dans un deuxième temps, un itinéraire cyclable 
sera aménagée rue de Saintonge, pour relier le centre 
de Saujon et Saint-Romain-de-Benet. Deux arrêts de bus 
(Saujon Sauzes) seront fusionnés et un abri voyageur 
construit dans ce secteur 
où la fréquentation des 
bus est importante, avec 
en moyenne quarante-cinq 
montées par jour.

La requalification de Royan 2 démarre rue Lavoisier
Comment rendre la zone d’activité économique 
Royan 2 plus attractive et respectueuse de l’envi-
ronnement ? À l’issue d’un diagnostic partagé avec 
les acteurs économiques locaux, une première 
phase opérationnelle va être engagée au mois d’oc-
tobre avec des travaux de réaménagement sur une 
partie de la rue Antoine-Laurent de Lavoisier, du 
magasin Leclerc ou centre commercial Concorde. 

L’opération consiste à renouveler la voirie vieillissante en 
créant une piste cyclable sécurisée et un cheminement 
piéton clairement identifiable du côté des commerces. La 
sécurité des quais de bus sera renforcée et des arbres 
seront plantés pour améliorer le cadre de vie. Une atten-
tion particulière sera portée au traitement des eaux de 
pluie afin de favoriser leur infiltration dans le sol. Cette 
première phase de travaux doit durer deux mois. Une se-
conde phase de travaux est programmée en février 2026.

Une nouvelle signalétique directionnelle sera également 
déployée dans toute la zone.

Réhabilitation de la zone d’activité d’Épargnes
Des travaux ont été réalisés par la CARA au 
début de l’été afin de réhabiliter le chemin des 
Fougères, dans la zone d’activité économique de 
la Bastille à Épargnes, dont une partie de la voirie 
était dégradée. 

La remise à niveau du secteur s’est faite par le renfor-
cement de la chaussée, la pose de bordures épaisses 
de calage des voies, la création de douze places de 
stationnement ou encore la gestion des eaux de ruis-
sellement dans les espaces verts. La plantation d’une 
douzaine d’arbres sera réalisée cet automne. Le coût 
de l’opération s’élève à 46 000 euros HT.
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DÉCHETS
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Assainissement : la CARA investit 
dans votre commune

Plus de 5,5 millions d’euros de travaux sont programmés en 2025 pour réhabiliter ou étendre le réseau pu-
blic d’assainissement dans les communes de l’agglomération. Le point sur les chantiers en cours et à venir.

ASSAINISSEMENT

INFORMER ET SENSIBILISER SUR LA RÉUTILISATION DES EAUX USÉES TRAITÉES
Après une intervention le 3 juin au congrès de l’Association des professionnels de l’eau et des déchets à 
Toulouse, le pôle cycle de l’eau de la CARA poursuit son action en faveur de la réutilisation des eaux usées 
traitées (REUT) avec plusieurs rencontres destinées à informer, sensibiliser et faire remonter les contraintes 
du terrain aux instances nationales : réunion plénière sur la REUT le 2 juillet au siège de la CARA ; ren-
contre le 7 juillet entre le président de la CARA et les sénateurs, députés et conseillers départementaux ; 
rencontre le 23 juillet à la Communauté de communes de Gémozac et de la Saintonge viticole avec une 
quinzaine de maires (hors territoire CARA) dont les agriculteurs devraient être partie prenante du projet de 
REUT porté par la CARA à partir du système d’assainissement de Saint-Palais-sur-Mer/Les Mathes.

VAUX-SUR-MER
	· Réhabilitation du réseau 

d’assainissement sur 250 ml 
avenue Saint-Sordelin. 
Coût : 191 000 €.

LES MATHES
	· Réhabilitation de 980 ml en 

tranchée et sans tranchée 
avenue Pierre Sibard et 
rue Léon Nicolle. Coût  : 
416 500 €.

SAINT-PALAIS-
SUR-MER

	· Réhabilitation de 850 ml de 
réseau rue des Roseaux dans 
la nappe. Coût : 924 000 €.

	· Extension du réseau d’as-
sainissement sur 135 ml 
rue des Primevères. Coût  : 
83 000 €.

ROYAN
	· Réhabilitation du réseau 

d’assainissement sur 242 ml 
rue Combes de Mons, en 
tranchée et sans tranchée. 
Coût : 387 000 €.

	· Phase 2 des travaux sur le 
front de mer  : travaux sans 
tranchée et diverses inter-
ventions en tranchée. Coût  : 
230 000 €.

	· Réparation de regards et 
de branchements allée des 
Mouettes. Coût : 23 000 €.

	· Rue Notre-Dame-des-
Dunes : réhabilitation de 105 
ml de réseau et de 8 bran-
chements. Coût : 150 000 €.

	· Avenue du Colonel Baillet  : 
réhabilitation de 115 ml de 
réseau et de 9 branchements. 
Coût : 180 000 €.

	· Avenue du Nid d’Aigle  : 
réhabilitation de 510 ml de 
réseau et de 36 branche-
ments. Coût : 346 000 €.

	· Réhabilitation du poste de 
refoulement de Pontaillac. 
Coût : 1,2 M€.

	· Rue des Châtaigniers  : 
extension du réseau d’assai-
nissement sur 94 ml. Coût  : 
90 000 €.

SAINT-GEORGES-
DE-DIDONNE

	· Remplacement complet du 
poste de refoulement. Coût : 
500 000 €.

	· Réhabilitation de 66 ml ré-
seau et de 17 branchements 
rue des Mallets. Coût  : 
90 000 €.

MESCHERS-
SUR-GIRONDE

	· Extension du réseau d’assai-
nissement sur 1890  ml au 
hameau du Compin. Coût  : 
507 000 €.

ARCES-SUR-
GIRONDE / 
SEMUSSAC

	· Création d’un réseau d’assai-
nissement dans les hameaux 
de Bardecille et de Brézillas : 
4462 ml de réseau, 3 
postes de refoulement, 112 
branchements et une station 
d’épuration. Coût : 1,9 M€.

LE CHAY
	· Extension du réseau d’as-

sainissement sur 545 ml 
rue de la Petite Gorce. Coût : 
349 500 €.

	· Extension du réseau d’assai-
nissement sur 162 ml rue de 
l’École. Coût : 104 000 €.

MÉDIS
	· Extension du réseau d’assai-

nissement sur 1086  ml rue 
des Renesmes et création de 
deux postes de refoulement. 
Coût : 527 000 €.

	· Extension du réseau d’as-
sainissement sur 257 ml 
route de Pousseau. Coût  : 
162 500 €.

	· Extension du réseau d’as-
sainissement sur 265 ml 
route de chez Luneau. Coût : 
189 000 €.

GRÉZAC

	· Extension du réseau d’as-
sainissement sur 325 ml 
rue des Mouvines. Coût  : 
189 000 €.

SEMUSSAC
	· Réhabilitation de 40 ml de 

réseau et de 3 branchements 
rue Traversante. Coût  : 
51 500 €.
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CULTURE

Trente-trois concerts d’exception
La saison des Jeudis Musicaux s’achèvera le 18 septembre avec Jordi Savall et Hespérion XXI, en concert à 
l’église Nouvelle de Saint-Palais-sur-Mer. Depuis le 5 juin, pas moins de trente-deux concerts ont été donnés dans 
chaque commune de la CARA, où une centaine d’artistes virtuoses se sont produits le plus souvent à guichet 
fermé. Pour un prix très modique (17 euros, gratuit pour les moins de seize ans) le public a pu découvrir sur scène 
de jeunes prodiges et plusieurs grands noms de la musique classique et du jazz, dans le cadre exceptionnel des 
églises et temples du territoire, si propice à ces miraculeux moments de grâce et d’émotions.    

Renaud Capuçon et Guillaume Bellom, le 13 juin à Saint-Georges-de-Didonne.  Pierre Génisson et Franck Bradley, le 17 juillet à l’église Notre-Dame d’Étaules.

Le Trio Helios, en concert au Chay le 31 juillet, et accompagné du récitant Antoine Duléry le soir à La Tremblade. Jacky Terrason, le 1er août à l’église 
Saint-Etienne de Semussac.

Carte blanche à la flûtiste Mathilde Caldérini, le 7 août à L’Éguille-sur-Seudre. L’Ensemble Janoska, le 21 août à l’église Notre-Dame-des-Anges de Pontaillac. 
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PRÉVENTION DE LA DÉLINQUANCE

Une mobilisation commune 
face aux enjeux de sécurité locale

Depuis 2007, le conseil intercommunal de sécurité et de prévention de la délinquance (CISPD) ras-
semble élus locaux, représentants de l’État, de la justice et des forces de l’ordre pour analyser et 
apporter des réponses aux problématiques du territoire. 

Le CISPD est l’instance de concertation sur les priori-
tés de la lutte contre l’insécurité et de la prévention de 
la délinquance sur le territoire de la CARA. Il favorise 
l’échange d’informations entre les responsables des 
institutions et organismes publics et privés concernés 
(sous-préfets, procureur, maires, responsables de la 
police et de la gendarmerie, milieu associatif).

Réunis chaque année en assemblée plénière, les 
membres du CISPD identifient les problématiques de 
délinquance du territoire et définissent des objectifs 
communs pour la préservation de la sécurité et de 
la tranquillité publique. Ils recensent et évaluent les 
réponses existantes et proposent des actions en 
matière de prévention de la délinquance et d’aide aux 

victimes. « Cette instance nous permet de travailler en 
complémentarité pour faire baisser certains types de 
délinquance et faciliter le travail de la police et de la 
gendarmerie, souligne Philippe Cussac, vice-président 
de la CARA en charge du CISPD. Nous disposons d’un 
budget de 225 000 euros pour financer des actions 
de prévention autour de thématiques qui nous tiennent 
particulièrement à cœur, comme la lutte contre les 
violences intrafamiliales ou les missions de prévention, 
de médiation et d’éducation à la citoyenneté auprès de 
la jeunesse. »  

Les pages qui suivent vous présentent les princi-
pales actions menées par le CISPD sur le territoire. 

L’assemblée plénière du CISPD s’est réunie en présence du procureur de la République Benjamin Alla, du sous-préfet de Rochefort Stéphane Donnot, du 
sous-préfet de Saintes Guillaume Brault, des représentants des forces de police et de gendarmerie et du vice-président de la CARA Philippe Cussac, en 
charge du CISPD.

DOSSIERDOSSIER

©
 A

le
xa

nd
re

 G
ar

ci
a



DOSSIER

( 18    )

« UN PHÉNOMÈNE MASSIF »
À l’échelle de la Charente-Maritime, 3341 personnes – dont 1003 mineurs – ont été victimes de violences in-
trafamiliales en 2024, selon les derniers chiffres fournis par la police et la gendarmerie, soit une hausse de 
9% par rapport à l’année 2023. « Un phénomène effrayant, massif », souligne régulièrement Brice Blondel, 
le préfet de la Charente-Maritime qui s’attelle avec les collectivités locales et les forces de l’ordre à endi-
guer ce phénomène. « Les violences intrafamiliales dimensionnent notre activité. Elles représentent 53,8% 
de nos gardes à vue », précise par ailleurs le colonel Johanne Gojkovic-Lette, le patron des gendarmes 
en Charente-Maritime. Face à ce fléau, les intervenants sociaux en gendarmerie et commissariat sont plus 
que jamais plébiscités par les collectivités et les forces de l’ordre qui n’hésitent pas à les présenter comme 
de véritables « urgentistes sociaux ». 

Priorité à la lutte contre les violences intrafamiliales 
Doté d’un budget de 225 000 euros, le conseil intercommunal de sécurité et de prévention de la dé-
linquance (CISPD) a fait de la lutte contre les violences intrafamiliales l’un des principaux axes de son 
intervention par le biais de plusieurs dispositifs. 

L’intervention sociale en gendar-
merie et commissariat. Depuis 
2018, le CISPD finance, avec l’aide 
de l’État, un poste d’intervenante 
sociale en zones de police et de 
gendarmerie, via l’association 
Tremplin 17. « Le dispositif a fait 
ses preuves », relève Philippe 
Cussac. En 2024, l’intervenante 

qui accompagne les victimes a 
été sollicitée pour 411 situations 
(+5,4% en un an), relevant de 
violences physiques (27%), de 
difficultés d’éducation pour les pa-
rents (19%), de conduites à risque 
(17%) ou de violences psychiques 
(15%). Les personnes sont ensuite 
orientées vers les structures de 

droit commun afin de permettre 
une prise en charge, par la justice 
dans 23% des cas, pour des pro-
blèmes de santé (21%), vers la po-
lice (20%) ou les services sociaux 
(18%). 45 000 euros sont dédiés à 
ces interventions.

L’accompagnement des victimes 
est complété par la permanence 
assurée par le centre d’informa-
tion sur les droits des femmes 
et des familles (CIDFF), une fois 
par mois au centre communal 
d’action sociale de Royan. Cette 
association est agréée par l’État 
pour différentes missions dont la 
prévention du risque prostitutionnel 
et la fourniture des téléphones « 
grave danger » et des bracelets « 
auteur anti-rapprochement ». Pour 
tout renseignement au sujet de la 
permanence, contacter le CCAS 
de Royan au 06 34 78 67 00. 

Le suivi renforcé des auteurs de 
violences conjugales. Dix mille 
euros sont consacrées au finan-
cement de cette action confiée 
à l’Association d’enquête et de 
médiation. Un centre de prise en 
charge permet l’éloignement de 
l’auteur du domicile familial. En 
plus du dispositif d’accompa-
gnement individualisé renforcé, 
57 stages de responsabilisation 
ont été effectués par des auteurs 
de violences conjugales pendant 
deux jours, au cours desquels sont 
abordés les faits commis et les so-
lutions qui peuvent être apportées. ©
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L’ISCG, « urgentiste sociale » aux côtés des victimes
Intervenante sociale en commissariat et gendarmerie (ISCG), Vanessa Sillières épaule et conseille les 
victimes sur tout le territoire de la CARA.

Aider les victimes, identifier leurs besoins, trouver les 
solutions les plus adaptées : voici, en résumé, les mis-
sions confiées aux ISCG, les intervenants sociaux en 
commissariat et gendarmerie. Derrière cet acronyme : 
des travailleuses et travailleurs sociaux évoluant di-
rectement aux côtés des forces de l’ordre. L’objectif 
des ISCG ? Prendre le relais, auprès des victimes, 
pour toutes les questions sociales et pour dégager du 
temps aux policiers et militaires. Et cela fonctionne ! À 
tel point que la Charente-Maritime compte désormais 
neuf ISCG couvrant l’intégralité du territoire, l’un des 
mieux lotis de France en la matière. 

La CARA a montré la voie dès 2018 avec la création 
d’un poste et de permanences au commissariat de 
Royan et dans les brigades de gendarmerie situées 
à Saujon, Cozes et La Tremblade. Depuis 2021, ce 
rôle est dévolu à Vanessa Sillières, ISCG salariée par 
l’association Tremplin 17 avec l’appui financier de la 
CARA et de l’État. « Cette articulation permanente 
avec les forces de l’ordre n’est pas si courante dans 
les métiers du secteur social. Je peux intervenir auprès 
des victimes dès le dépôt de plainte ou plus tard, sans 
être dans la précipitation », explique-t-elle.

Trouver un logement en urgence, contacter un avocat 
ou le juge aux affaires familiales, joindre l’aide sociale 
à l’enfance (ASE) s’il convient de mettre un mineur 
à l’abri : telles sont les tâches de Vanessa Sillières, 
toujours effectuées dans la plus stricte confidentialité. 
« C’est la première question qui nous est posée. Les 
gens ont besoin d’être rassurés. Après, la confiance 
s’installe rapidement. Personne n’est jamais obligé de 
rencontrer les ISCG, cela repose sur le volontariat et 
l’adhésion. Mais les gens sont preneurs, nous sommes 
là pour les écouter », détaille-t-elle.

En 2024, cette ISCG a eu à connaître plus de 400 
situations sur le territoire de la CARA. « Une action 
assez soutenue, qui augmente d’année en année », 
assure Vanessa Sillières. Près de 70% de ses inter-
ventions concernent des femmes et 20% des mineurs, 
de façon directe ou indirecte. Dans 60% des cas, 
ces situations n’étaient pas encore identifiées par les 
services sociaux avant l’intervention des forces de 
l’ordre. Ces chiffres recouvrent aussi une autre réalité : 
60% des dossiers ouverts par l’ISCG sont liés à des 
violences intrafamiliales et conjugales. « Ce phéno-
mène concerne tous les âges et toutes les catégories 
sociales. Les seniors, par exemple, ne sont pas épar-
gnés. À plus de 80 ans et après 50 ans de mariage, 
cela arrive aussi », souligne-t-elle.

Vanessa Sillières peut être contactée via Tremplin 
17 et intervient « en fonction des besoins » sur tout 
le territoire de la CARA.
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Aider les jeunes à devenir citoyens 
Le CISPD apporte son soutien aux projets portés par les jeunes au sein des établissements scolaires. 

Parmi  les act ions 
financées en 2024, 
le CISPD a soutenu 
la réalisation de deux 
courts métrages avec 
les élèves du collège 
Les Vieilles Vignes à 
Cozes, sur le thème 
du harcèlement sco-
laire et du suicide des 
jeunes. Ces films ont 
été écrits, réalisés et 
montés lors d’un ate-
lier cinéma coordonné 
par Delphine Duval avec l’intervention de Maximilien 
Bert-Pallier (Strange Wood Production). Déjà, en 2023, 
le collège Fernand Garandeau de La Tremblade avait 
été primé au festival Festi’Prev à La Rochelle pour le 

cour t-métrage  La 
boule au ventre ré-
alisé par les élèves. 
« Ces actions ne 
sont certes pas les 
plus onéreuses, mais 
el les restent t rès 
importantes, argu-
mente le procureur 
de la République 
Benjamin Alla. C’est 
la meilleure manière 
pour les élèves qui 
ont participé à ce 

projet de s’approprier ces thèmes, ce qui est très utile 
en termes de prévention. Ils sont eux-mêmes acteurs 
des messages qu’ils font passer, qu’ils reçoivent et 
qu’ils comprennent. »  

Courts-métrages Pourquoi autant de pression ? et Moi, seul disponibles sur youtube.com 

Des expositions itinérantes pour mieux 
connaître ses droits et ses devoirs

Deux expositions itinérantes sont utilisées par la CARA et l’équipe de prévention et de médiation so-
ciale de la Mission locale pour mener des actions d’éducation à la citoyenneté auprès des jeunes dans 
les collèges et lycées du territoire. 

Outils pédagogiques interactifs, 
ces expositions sont le fruit d’un 
partenariat entre le ministère de la 
Justice (direction de la protection 
judiciaire de la jeunesse) et le mi-
nistère de la Jeunesse, de l’Éduca-
tion nationale et de la Recherche 
(direction de l ’enseignement 

scolaire). Elles poursuivent plu-
sieurs objectifs : l’éducation aux 
valeurs citoyennes concernant le 
« vivre ensemble », l’acquisition 
de connaissances en lien avec les 
droits et devoirs des enfants, le 
dialogue avec les élèves sur des 
situations qu’ils peuvent rencontrer 

et les règles applicables dans le 
cadre de la loi.

À partir de trois lieux de leur vie (la 
maison, l’école, l’espace public), 
l’exposition « 9-13 ans - Moi, jeune 
citoyen » amène les enfants à 
s’interroger sur leurs responsabili-
tés, leurs droits et leurs devoirs à 
propos de situations qu’ils peuvent 
rencontrer. Elle permet également 
de faire le lien avec les différents 
supports multimédias tels que 
Internet, les réseaux sociaux, les 
téléphones portables… dans leur 
utilisation quotidienne. L’exposition 
« 13-18 ans - Ado et citoyen  » 
poursuit ces mêmes objectifs et 
amène de manière pédagogique, 
interactive et ludique à une prise 
de conscience des conséquences 
d’un acte délictueux. 

En 2024, ces expositions ont été 
animées auprès d’une soixantaine 
de classes. ©
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Des adultes 
de confiance

Au sein de la Mission locale, 
l ’équipe de prévention et de 
médiation sociale mène toute 
l’année un travail de l’ombre au-
près des jeunes. En été, ses deux 
éducateurs participent à la pré-
vention des risques sur l’espace 
public, une mission financée par 
le CISPD. 

La nuit est tombée depuis plu-
sieurs heures. Autour de quelques 
bouteilles plantées dans le sable, 
des groupes de jeunes sont épar-
pillés sur la plage, où flotte une 
nette odeur de cannabis. « Pas de 
panique, les gars, on n’est pas des 
flics. » 

Cinq soirs par semaine, de 18 
heures à 1 heure du matin pendant 
tout l’été, Guillaume Lépée et Djaï 
Bouyeuve vont à la rencontre des 
jeunes sur l’espace public, du front 
de mer au centre-ville, dans les 
sept communes touristiques du 
littoral. La distribution d’alcootests 
pendant les festivals ou de protège 
verres antidrogues aux abords des 
établissements de nuit leur permet 
d’engager la discussion, amicale, 
bienveillante, non sans humour ni 
répondant. Dialogue, observation, 
prise de température… C’est ainsi 
qu’ils désamorcent les tensions et 
détectent les situations à risque, 

quand l’excès d’alcool ou de 
drogue présente un danger pour le 
jeune ou son entourage. 

Ce soir, la maraude a commencé 
dans les bunkers de la pointe 
de Suzac, à Saint-Georges-de-
Didonne, un « spot » bien connu 
où la proximité de la falaise peut 
rendre mortelle une trop grande 
ébriété. « On est là pour les proté-
ger et éviter qu’il y ait un problème, 
résume Guillaume Lépée, respon-
sable de l’équipe de médiation. 
Il m’est déjà arrivé de cacher les 
clés de la voiture, en laissant des 
consignes à celui qui n’a pas bu. 
Si la musique est trop forte, on leur 
demande de baisser ou d’aller 
plus loin. De ne pas laisser leurs 
bières sur la plage. De ne pas faire 
n’importe quoi. Et quand tout se 
passe bien, on les laisse « chiller » 
sans intervenir. »

L’été a été plutôt paisible sur le 
littoral. « Il n’y a plus de jeunes qui 
descendent pour en découdre et 
très peu de fêtes sur les plages, 
poursuit l’éducateur. Cette géné-
ration a déserté l’espace public 
pour se replier sur la sphère privée 
et l’existence virtuelle des réseaux 
sociaux. L’extérieur, les rapports 
sociaux leur font un peu peur. » 

Lors des maraudes, les problèmes 
ne viennent pas des visiteurs, mais 
bien des jeunes locaux dont ils ont 
patiemment gagné la confiance 
tout au long de l’année. « C’est 
95% de notre travail », poursuit 
Guillaume Lépée, également res-
ponsable du pôle remobilisation à 
la Mission locale. 

Errance, décrochage scolaire, 
addictions, problèmes familiaux, 
de santé ou de logement… Ce 
sont eux, quelques dizaines à 
l’échelle du territoire, qui cumulent 
les difficultés et constituent « la 
frange dure » sur la voie publique. 
« Mon boulot consiste à créer du 
lien pour leur proposer un projet, 
une solution, un accompagnement 
avec l’ensemble des acteurs so-
ciaux, médico-sociaux et éduca-
tifs. Je suis au carrefour, interpellé 
par nos partenaires, mais aussi 
directement par les jeunes ou leurs 
familles. Tous me connaissent 
et savent qui je suis : un tampon 
entre eux et la police, une res-
source, un adulte de confiance. 
On pose des lignes, on plante des 
graines. On ne pourra pas régler 
tous leurs problèmes, mais parfois 
ça marche. Et quand un jeune en 
décrochage se remet en action, 
c’est top ! »    

( 21    )

DOSSIER

Djaï Bouyeure, 34 ans, coach au club de boxe de Royan, et Guillaume Lépée, 46 ans, éducateur 
responsable de l’équipe de prévention et de médiation sociale, assurent tout l’été des maraudes à 
la rencontre des jeunes.

PIQÛRES AU GHB : UNE PSYCHOSE ALIMENTÉE PAR LES RÉSEAUX SOCIAUX  
« Tout au long de la saison estivale 2024, des plaintes de jeunes filles sont enregistrées par les forces de 
police et de gendarmerie à la suite de soirées en boite de nuit, où elles ont eu peur d’avoir été victimes du 
GHB à la suite de trous noirs, indique le procureur de la République Benjamin Alla. Toutefois, après des 
analyses toxicologiques, il s’avère qu’on retrouve de l’alcool mais aucune solution chimique. » Cela s’est 
encore vérifié cet été. 
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PORTFOLIO

RESPECT, DÉPASSEMENT, VIVRE ENSEMBLE
Les jeunes relèvent le challenge Tom Besson-Gazon

Du 16 au 19 juin, tous les 
é lèves de CM1,  CM2 et 
sixième du territoire ont été 
invités à se retrouver sur la 
plage de la Grande Conche à 
Royan pour le challenge sportif 
Tom Besson-Gazon. Initié par 
l’inspection de l’Éducation na-
tionale de la circonscription de 
Royan, cet événement sportif 
a également réuni, pour la pre-
mière fois, près de 150 jeunes 
des centres socioculturels, 
des centres de loisirs et des 
espaces jeunes du territoire, à 
l’initiative de la CARA.

Reportage photo  : Raymond 
Riehl (v i l le de Royan) et 
Alexandre Garcia (CARA)



PORTFOLIO

Il a fallu six mois de travail pour organiser ce rassemblement ludique et festif, auquel ont été conviés 1200 enfants de 9 à 12 ans 
de toutes les écoles et collèges du territoire. Il s’agit à l’origine d’une « action passerelle » menée avec les enseignants de l’Édu-
cation nationale et les animateurs de l’éducation populaire (centres de loisirs, espaces jeunes…), dans le cadre de la convention 
territoriale globale, qui vise à rapprocher les acteurs et mutualiser les moyens affectés à l’enfance et à la jeunesse. Avec ce projet 
mené en commun, des dizaines d’animateurs issus de toutes les communes ont pu se retrouver au sein d’une même équipe.



PORTFOLIO

Il y avait en tout neuf épreuves, organisées autour d’un authentique triathlon. Un 
atelier était ainsi dédié à la préparation du matériel, pour apprendre notamment aux 
enfants à s’occuper de leur vélo. Également au programme : l’apprentissage des 
gestes de premiers secours, qui a permis à une quarantaine d’élèves de passer le 
test « pass-nautique » pour pratiquer ensuite des activités nautiques. Il y avait aussi 
du sauvetage en paddle, un stand d’encouragements ou de l’ultimate, le seul sport 
où il n’y a pas d’arbitre, ce qui oblige chacun à se respecter. D’une manière générale, 
le challenge contribue à transmettre les valeurs du sport : le respect de soi et des 
autres, le vivre ensemble, la satisfaction d’arriver à se dépasser. Il fallait voir les 
jeunes champions à l’arrivée, épuisés mais avec le sourire !



PORTFOLIO

Des sportifs de haut-niveau avaient 
été conviés à venir échanger avec les 
élèves. Tom Besson-Gazon, plusieurs 
fois titré au niveau européen et mondial 
en secours et sauvetage sportif en mer, 
a participé à la cérémonie d’ouverture, 
avec un haka et un défilé comme 
aux Jeux olympiques, chaque centre 
arborant sa banderole. Les jeunes 
ont également pu repartir avec des 
autographes du boxeur Makan Traoré 
(qualifié aux Jeux Olympiques 2024), 
d’Ismaël Guilliorit, pionnier et cham-
pion de handi-surf, ou des Pirates, les 
joueurs de l’équipe de volley de Royan.
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Pour faire « vivre le village », le choix de louer à l’année
À Meschers-sur-Gironde, Chantal et Hervé Guilloux ont entrepris d’importants travaux pour transfor-
mer en logements loués à l’année la vaste demeure où ils avaient créé des chambres d’hôtes.

Cinq chambres spacieuses et confortables, une 
piscine, des petits déjeuners copieux avec des confi-
tures maison… Pendant quinze ans, Chantal et Hervé 
Guilloux ont mené une activité de location touristique 
à la Biscaye, une vaste demeure de 545 m2 acquise 
en 2010 dans l’arrière-pays de Meschers-sur-Gironde. 
« Nous voulions ouvrir des chambres d’hôtes à la suite 
d’une reconversion professionnelle, précise Hervé, 
ancien cadre dans un grand groupe industriel. Nous 
venions de la région Centre. Nous avons cherché long-
temps avant de découvrir Meschers, en plein hiver. 
Le village nous a tout de suite plu et surtout le cadre 
champêtre et le calme absolu de ce hameau. »

En septembre 2024, Hervé, âgé de 67 ans, décide de 
mettre un terme à son activité de loueur en meublé. 
« C’est là que s’est posé le problème. Que va-t-on 
faire de la maison ? On a essayé de la vendre, mais 
il faut trouver un acheteur pour un tel bien… » Le 
couple décide alors de garder le bâtiment, mais en 
le transformant pour y créer de nouveaux logements. 
« Notre volonté, c’est de louer à l’année à des familles 
avec des enfants, ce qui amène des élèves à l’école 
du village, explique Hervé, élu à la mairie depuis 2020. 
Pour faire vivre le village, il nous faut des jeunes, des 
couples, des familles… Il faut qu’ils puissent se loger. 
Pour moi, c’est important de privilégier les locations à 
l’année. »

Une première phase de travaux a été réalisée dès 
2023 dans la partie privée jusqu’alors occupée par le 
couple, pour la transformer en logement indépendant. 
« Nous avons bénéficié d’une aide de l’Agence natio-
nale pour l’amélioration de l’habitat et de la CARA, car 
il fallait séparer les réseaux, refaire l’assainissement, 
installer un chauffage individuel et créer une salle 
d’eau. » Les premiers locataires, un couple avec trois 
enfants, sont arrivés en janvier 2024. « Ils se plaisent et 
sont heureux comme tout. »

TERRITOIRE
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Pendant quelques mois, Hervé et Chantal ont habité au 
rez-de-chaussée de la partie consacrée aux chambres 
d’hôtes, aujourd’hui en plein travaux. « On a beaucoup 
réfléchi, on a fait venir des artisans du secteur pour 
savoir comment créer deux logements tout en nous 
gardant un appartement. Et on a trouvé. » Une nou-
velle entrée a été percée en façade pour desservir une 
future maison de 180 m2 disposant de deux chambres 
à l’étage, « destinée à une famille avec enfants ». Un 
autre appartement de 68 m2 est prévu à l’étage pour 
un couple ou une personne seule. « L’appartement 
déjà réservé pour un jeune qui travaille dans un cam-
ping à Meschers. »

Chantal et Hervé se réservent une dernière partie du 
rez-de-chaussée, pour y aménager leur propre ap-
partement.  « Il faut à nouveau séparer les réseaux, le 
chauffage et une partie de la terrasse, commentent-ils. 
La division nécessite des compteurs distincts pour 
l’eau et l’électricité. Nous allons aussi devoir créer une 
salle d’eau et une chambre au rez-de-chaussée… » 
Le coût total des travaux est estimé à 120 000 euros, 
dont la moitié est susceptible d’être prise en charge 
par l’Agence nationale pour l’amélioration de l’habitat 
avec une aide de la CARA. « En contrepartie, nous 
nous engageons à louer six ans, à un loyer modéré 
dont le montant est déterminé par l’Anah. Avec la pis-
cine, la maison peut se louer entre 1400 et 1600 euros, 
mais notre loyer ne dépassera pas 980 euros, et 500 
euros pour l’appartement. Mais pour bénéficier de ces 
loyers, les locataires ne doivent pas avoir de revenus 
trop conséquents. »

Au final, l’ancien gîte pourra abriter trois familles. « À 
Meschers, plus de la moitié des logements sont des 
résidences secondaires ou des locations saisonnières, 
ce qui est beaucoup, souligne Hervé.  Dans l’idéal, il 
ne faudrait pas dépasser 40% de logements saison-
niers pour 60% de résidences principales. Nous avons 
quand même treize campings et plusieurs centres de 
vacances, on a de quoi accueillir les visiteurs. »

PRÈS DE 300 PROPRIÉTAIRES 
SOUTENUS FINANCIÈREMENT

La CARA et l’Agence nationale de l’habitat (Anah) ont 
lancé en 2022 le programme d’intérêt général (PIG) 
CARA Rénov’. En trois ans, près de 300 propriétaires 
occupants ou bailleurs ont été accompagnés et 
soutenus financièrement, pour diminuer les coûts et 
les charges liés à l’énergie dans le logement des mé-
nages à revenus modestes, pour permettre le maintien 
à domicile des séniors et des personnes en situation 
de handicap ou encore pour lutter contre l’habitat dé-
gradé et indigne. Ces objectifs se poursuivront sous la 
forme d’un pacte territorial, nouveau cadre de contrac-
tualisation proposé par l’État pour un service public de 
la rénovation de l’habitat privé, alliant les financements 
de l’Anah et de la Région.

Les propriétaires bailleurs ou occupants souhaitant 
améliorer leur habitat et s’informer sur le dispositif 
d’aides financières peuvent s’informer auprès de la 
plateforme Cara’Renov mise en place par la CARA 
en 2021, dont les conseillers sont joignables au 05 
46 22 19 36 et par courriel: cararenov@agglo-royan.fr. 
Renseignements sur  www.agglo-royan.fr/cara-renov

DERNIER EXAMEN DU PROGRAMME LOCAL DE L’HABITAT
La CARA s’est engagée fin 2022 dans la réalisation de son second programme local de l’habitat (PLH) 
afin de poursuivre la réflexion et la politique menées en matière d’habitat, et de se doter d’un outil qui ré-
pondra au mieux aux besoins des habitants actuels et futurs. L’objectif de ce second PLH est de favoriser 
le développement d’une offre de logements adaptée, qui réponde aux besoins de la population, par sa 
localisation et ses caractéristiques.

Ce document de programmation présente les orientations stratégiques définies par les élus en matière de 
politique de l’habitat, qui doivent par ailleurs être déclinées en actions opérationnelles traduites en moyens 
humains et financiers. Le PLH s’inscrit ainsi dans la définition d’un projet de développement global et par-
tagé à l’échelle de l’intercommunalité, qui s’appuie sur le schéma de cohérence territoriale approuvé en 
décembre 2024 par les élus de l’agglomération.

Lors du conseil communautaire du 23 juin dernier, les élus ont procédé au deuxième arrêt du projet, trans-
mis pour avis au préfet de département. Si son avis est conforme, il saisit le comité régional de l’habitat 
et de l’hébergement auquel le projet de PLH devrait être présenté en octobre 2025. Les élus examineront 
une dernière fois le programme local de l’habitat 2025-2030 de la CARA avec l’ensemble de ces retours. 
Si aucune remise en cause majeure n’intervient, il devrait faire l’objet d’une approbation en conseil com-
munautaire en fin d’année.

LOGEMENT
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L’écologie industrielle et territoriale, 
un modèle d’avenir

La CARA a engagé une vaste réflexion sur l’écologie industrielle et territoriale (EIT), afin de stimuler les 
coopérations et les échanges entre entreprises, collectivités, associations et acteurs publics. Objectif : 
miser sur les synergies pour favoriser l’économie locale tout en limitant les effets négatifs sur l’envi-
ronnement.

Et si les déchets des uns devenaient une ressource 
pour les autres ? Face aux défis économiques et en-
vironnementaux, de nombreux territoires cherchent à 
développer des productions locales plus vertueuses et 
responsables. Pour y parvenir, une idée simple se fraie 
progressivement un chemin en France : encourager les 
coopérations, les échanges, les coups de main pour 
optimiser les res-
sources disponibles. 
Cette stratégie porte 
un nom  : l’écologie 
industrielle et territo-
riale (EIT). Associer 
les entreprises, les 
collectivités et les 
acteurs locaux dyna-
mise assurément un 
territoire. Avec l’EIT, 
ces liens pourraient 
aussi, dès demain, 
favoriser l’économie 
locale, la création 
d’emplois et l’inno-
vation tout en limitant 
les émissions de 
CO2, la consomma-
tion des énergies 
et des ressources 
limitées. Un exemple 
parmi tant d’autres : 
une entreprise peut 
fournir sa chaleur 
excéden ta i re  au 
maraîcher voisin. 
Lui chauffera ses 
serres et fournira 
les restaurants et 
cantines locales. La 
CARA a amorcé une 
réflexion avec ses partenaires pour intégrer l’écologie 
industrielle et territoriale à l’économie et aux pratiques 
locales. Tour d’horizon.

Un levier efficace pour amorcer la transition éco-
logique. L’écologie industrielle et territoriale (EIT) 
émerge progressivement en France. Les premières 
initiatives sont apparues à Lyon (Rhône), Vannes 
(Morbihan), dans la région Occitanie ou encore dans le 
bocage bressuirais (Deux-Sèvres). Plus près de nous, 
l’EIT trouve actuellement un écho à Rochefort. Cette 
stratégie vise à fournir un levier efficace pour amorcer 
la transition écologique en pariant sur les synergies 

entre entreprises. Énergie, eau, matières premières, 
équipements, déchets  : une bonne partie de nos 
ressources et matériels peut être mutualisée, redistri-
buée, donnée ou valorisée. Les cartons peuvent être 
réemployés. Un même véhicule peut être partagé, tout 
comme certaines machines-outils. Mais l’EIT n’est pas 
réservée qu’aux seules entreprises ! Artisans, agricul-

teurs, associations 
et collectivités pu-
bliques peuvent aus-
si participer. « Nous 
pouvons créer des 
liens, des synergies 
et  a ins i  fa i re de 
l’agglomération et 
de nos communes 
un territoire innovant 
en matière d’éco-
logie industrielle et 
territoriale », estime 
Vincent  Barraud, 
le président de la 
CARA.

Des exemples lo-
caux et concrets. 
Les  en t repr i ses , 
associations et col-
lectivités n’ont pas 
attendu l’émergence 
de cette stratégie 
p o u r  m u t u a l i s e r 
certaines activités, 
t â c h e s  o u  r e s -
sources. Mais avec 
l’écologie industrielle 
et territoriale, il suffit 
cette fois d’aller plus 
loin, d’identifier plus 

finement tout ce qui peut entraîner des économies 
et bénéficier au territoire comme à l’environnement. 
Localement, la filière des déchets coquillés pourrait 
ainsi être étoffée, s’ouvrir à de nouveaux usages. Les 
cartons ont été évoqués, mais pourquoi pas les plas-
tiques qui peuvent – pour certains – être séparés et 
recyclés en mobilier urbain, en textiles ou en de nou-
veaux emballages ? Avec les téléphones portables, le 
reconditionnement et le marché de la seconde main 
s’ancrent progressivement dans les mœurs. Pourquoi 
ne pas offrir localement une seconde chance aux 
équipements informatiques ? Aux meubles ? L’EIT s’in-
téresse aussi aux achats groupés et responsables, une 
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solution pour faire baisser les prix tout en bénéficiant à 
une multitude d’acteurs locaux. Autre piste : la création 
d’une matériauthèque, l’équivalent d’une ressourcerie 
où l’on donne une seconde vie 
à des matériaux qui étaient jetés 
jusque-là. Autres exemples : l’au-
to-consommation collective d’élec-
tricité avec la mise en commun 
d’ombrières photovoltaïques ou 
encore la restauration collective et 
la création de cantines mutualisées. 
Là encore, des sources d’économie 
pour les acteurs du territoire et des 
petits pas bénéfiques pour l’envi-
ronnement. Les possibilités sont 
nombreuses. Reste à établir les 
priorités.

Une stratégie à définir. Ces der-
niers mois, la CARA et ses services 
ont engagé une vaste réflexion sur 
l’écologie industrielle et territoriale. 
Une étude assortie d’un cahier des 
charges ont été confiés au grou-
pement Indigo et Apesa, deux cabinets spécialisés 
dans ces démarches responsables. Les initiatives 
d’autres territoires ont été scrutées, analysées. En pays 
royannais, les élus, des entrepreneurs et les acteurs 

économiques comme la chambre de commerce et 
d’industrie ont été auditionnés. Puis des ateliers asso-
ciant les agents de la CARA ont été menés pour affiner 

la réflexion. « Trois scénarios ont 
émergé. La démarche liée à l’EIT 
pourrait être portée directement par 
une association, ou par la CARA. 
Mais une voie médiane nous paraît 
plus adaptée pour placer ce projet 
sur de bons rails : la CARA initierait 
le mouvement durant un à trois 
ans avant de confier la démarche 
à une association spécialement 
dédiée à ce projet  », détaille 
Pascal Ferchaud, vice-président 
de la CARA en charge du déve-
loppement économique. Dans les 
prochains mois, le projet devrait se 
construire patiemment et conduire 
à l’écriture d’une feuille de route 
validée par les élus. Puis la CARA 
candidatera à un appel à projets 
de la Région Nouvelle-Aquitaine 
pour bénéficier de son soutien. 

L’EIT pourrait alors prendre racine en pays royannais 
et inspirer de nouvelles idées et de nouveaux projets 
responsables.

UN RÉSEAU POUR ACCÉLÉRER L’EIT
Lancé en 2019, le programme EITNA (écologie industrielle et territoriale en Nouvelle-Aquitaine) appuie 
les dynamiques locales et accompagne les nouveaux acteurs intéressés par cette approche collective 
et collaborative de gestion des ressources. La CARA entend candidater à l’appel à projets porté par ce 
programme EITNA soutenu par la Région Nouvelle-Aquitaine et l’ADEME (Agence de l’environnement et 
de la maîtrise de l’énergie). Les lauréats bénéficient d’un appui technique, d’une visibilité régionale et d’un 
financement adapté. La CARA pourrait ainsi recevoir durant 3 ans un coup de pouce financier pour recruter 
un animateur dédié à l’EIT. Le programme EITNA permet aussi d’échanger avec les autres lauréats et de 
partager les initiatives les plus vertueuses.

Achats groupés et responsables, création d’une matériauthèque, mise en commun d’ombrières photovoltaïques ou encore cantines mutualisées peuvent 
constituer des sources d’économie tout en bénéficiant au territoire et à l’environnement.

INNOVATION
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À Saujon, Super U vise l’exemplarité environnementale
Au mois de mai, la CARA a convié entreprises et entrepreneurs du territoire à la seconde soirée 
Boost’Éco, organisée à Meschers-sur-Gironde, sur le thème de la transition écologique. De nom-
breuses initiatives sont déjà menées localement par les acteurs économiques, comme celles que 
Laurent Honoré, propriétaire du Super U de Saujon, multiplie depuis dix ans pour réduire les émissions 
de CO2 et recycler tout ce qui peut l’être.

« Aujourd’hui il faut être respon-
sable. Il existe des solutions à 
notre portée.  » Propriétaire du 
Super U de Saujon depuis 2016, 
Laurent Honoré s’est toujours 
intéressé aux moyens d’agir pour 
économiser les ressources ou ré-
duire les effets négatifs de l’activité 
humaine sur l’environnement et le 
climat.

Au sein de la Coopérative U, il a 
supervisé pendant huit ans l’équi-
pement en diodes électrolumines-
centes (LED) des 1500 magasins 
du groupe de distribution alimen-
taire, avant de remplacer tout 
l’éclairage du Super U de Saujon 
par des Leds, en 2018. Dans un 
magasin où le froid nécessaire aux 
rayons frais et surgelés constitue 
le premier poste de consommation 
énergétique, Laurent Honoré était 
l’un des premiers chefs d’entre-
prise du département à installer un 
nouveau système de production 
de froid à partir de gaz CO2, un 
réfrigérant naturel beaucoup plus 
écologique que les gaz de syn-
thèse de type HFC. L’éclairage na-

turel du supermarché a également 
été privilégié, ce qui a permis de 
réduire sensiblement la consom-
mation d’énergie. Résultat : « On 
a réduit de moitié l’empreinte 
carbone du magasin », calcule cet 
œnologue de formation, qui a com-
mencé sa carrière comme chef de 
produit vin au sein de la centrale 
d’achat de la Coopérative U.

À l’extérieur, un soin équivalent 
a été apporté à l’aménagement 
paysager et à la récupération des 
eaux de pluie dans quatre cuves 
de 28 000 litres, utilisées pour ar-
roser les espaces verts. En 2024, 
2000 mètres carrés d’ombrières 
photovoltaïques ont recouvert 
les places de parking, assurant 

l’autoconsommation électrique du 
magasin, « et même une surpro-
duction pendant l’été ». La gestion 
des déchets a été soigneusement 
organisée pour recycler tout ce 
qui peut l’être. Quatre presses 
permettent ainsi de compacter 
et revendre les 168 tonnes de 
cartons recyclées chaque année, 
ainsi que 19 tonnes de plastiques 
souples, durs, polystyrène et  
bouteilles plastiques broyées. Afin 
de réduire le gaspillage, tous les 
produits alimentaires arrivant à la 
date de péremption sont vendus 
50% moins chers. Les fruits et 
légumes abîmés sont également 
soldés. Tout ce qui n’est pas ven-
du devient une matière organique 
destinée à la méthanisation.

( 30    )

Lampes Led, panneaux photovoltaïques et système de réfrigération à partir de gaz CO2 ont permis 
au Super U de Saujon de réduire de moitié son empreinte carbone.
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Aux Roselières, une cuisine plus proche de la nature
Valorisation des productions locales, menu unique sublimant le végétal, éducation au goût et ateliers 
pédagogiques avec les écoliers… À Saujon, Julie Vedrenne et Florian Puglia proposent une cuisine 
engagée et durable.

Ouvert en mai 2022 sur la place Richelieu, à Saujon, 
le restaurant gastronomique Roselières emprunte son 
nom à cette ceinture végétale qui sépare terre ferme 
et eaux dormantes, foyer nourricier et habitat de 
nombreuses espèces. « C’est une ode à la nature », 
confirme Julie Vedrenne, jeune sommelière et direc-
trice de salle de 30 ans, passée par l’Institut d’études 
politiques de Toulouse et la gestion de projets huma-
nitaires en Inde avant d’obtenir ses premiers diplômes 
en cuisine et pâtisserie. Originaire du Lot, le chef 
Florian Puglia, 27 ans, propose une cuisine technique 
et élégante marquée par plusieurs belles expériences 
en maisons étoilées, notamment au Saint-James à 
Bordeaux et chez Jean-Luc Rabanel à Arles, où lui a 
été transmis l’art de sublimer le végétal.

Ensemble, ils insistent sur le respect des saisons 
et l’approvisionnement auprès d’une trentaine des 
meilleurs producteurs locaux. « On ne peut pas être 
solitaires dans la gestion d’entreprise, estime Julie 
Vedrenne. Nous travaillons avec des agriculteurs, des 
vignerons, des artisans, et ce maillage est essentiel à 
notre activité. » Accompagnés d’une équipe de choc, 
Julie et Florian ont choisi un concept fort : un menu 
unique déclinable en trois, cinq ou sept temps, « pour 
faire mieux avec moins, tout en limitant le gaspillage ». 
Tous les mois, une nouvelle carte met à l’honneur les 
produits de saison, où les légumes, racines, plantes et 
herbes sauvages deviennent les acteurs principaux :  
une entrée au fenouil et estragon, une association 

aubergine et pastèque, la truite aux coquillages et 
haricots verts, le lapin, pommes de terre et foin, ou 
encore le dessert de lavande et verjus. Avec plus de 
deux-cent cinquante références, la carte des vins est 
tournée vers des jus de vignerons et vigneronnes en-
gagées, le plus souvent en biodynamie.

Récente lauréate du « trophée accueil » du Gault & 
Millau, Julie Vedrenne fait aussi de la transmission 
une priorité. Avec son compagnon, cette petite-fille 
de pâtissier a accompagné une classe de l’école 
Jeanne-d’Arc pendant leurs jours de congés. Une fois 
par mois, une quinzaine d’élèves de CP-CE1 ont ainsi 
pu participer à un atelier d’initiation gastronomique 
suivi d’une dégustation. « Le but, c’est de comprendre 
ce que l’on mange, de leur apprendre à lire une éti-
quette pour choisir en magasin et de leur rappeler 
que l’alimentation est à la base d’une bonne santé, ex-
plique-t-elle. On aborde plusieurs sujets comme l’ap-
provisionnement local ou les méthodes de production. 
Les restaurateurs sont bien placés pour faire bouger 
les choses et transmettre leurs connaissances. » Le 
restaurant a également édité un set de table ludique 
pour sensibiliser les enfants à une alimentation saine 
et à l’art de la table, fruit d’une collaboration démarrée 
à l’automne 2024 avec Sophie Mouillot, auteur et illus-
tratrice de Saintes. Avec la création de son association 
Le Petit Roseau, Julie Vedrenne compte encore déve-
lopper dans les prochains mois des cours de cuisine 
accessibles et inclusifs auprès de publics défavorisés.

INNOVATION
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Le projet alimentaire territorial 
prend de l’ampleur

Le déploiement du projet alimentaire territorial (PAT) se poursuit avec la reconnaissance niveau 2 ac-
cordée par l’État le 16 juin 2025. Cette certification ouvre la voie à de nouvelles actions portées par 
ceux qui produisent, transforment, cuisinent, consomment ou soutiennent l’alimentation locale.

Depuis 2022, la CARA a complété son action histo-
rique de promotion des produits locaux en s’enga-
geant dans un projet alimentaire territorial, reconnu 
par l’État. Cette initiative locale fédère de nombreux 
acteurs autour d’un objectif commun : faire de la CARA 
un territoire nourricier, en favorisant une consommation 
locale et des produits de qualité.  La réussite d’un 
tel projet ne peut se faire sans une forte implication 
citoyenne et collective, qui met en lien ceux qui 
produisent, transforment, cuisinent, consomment ou 
soutiennent l’alimentation locale.

La reconnaissance « PAT niveau 2 » accordée par 
l’État le 16 juin 2025 valide la feuille de route que la 
CARA et ses partenaires se sont fixés pour 2025 – 
2030, avec de nouvelles actions en perspective :

•	 Soutien à l’élevage extensif, en facilitant le rap-
prochement entre l’association de producteurs 
locaux Saveurs Paysannes Charentaises et les 
éleveurs des marais de Brouage et Rochefort, 
dans le cadre du projet de Parc naturel régional 
des marais du littoral charentais ;

•	 Soutien à la transmission et aux porteurs de 
projets, en privilégiant l’immersion des futurs agri-
culteurs au sein de fermes existantes cherchant 
un repreneur ou un associé ;

•	 Mise en place d’une éco-ferme à double vocation 
de production maraîchère bio et de sensibilisation 
de différents publics à l’agriculture et à l’environ-
nement sur l’ancien espace-test de la CARA ;

•	 Soutien aux filières avec, à titre d’exemple, la 
mise en récit de produits locaux emblématiques 
(sel de Seudre, chanvre…) ;

•	 Accompagnement de l’émergence d’une offre 
traiteur pour des buffets « 100% local ».

POURQUOI ET COMMENT PARTICIPER AU PROJET ALIMENTAIRE TERRITORIAL ?
Chacun peut, à son échelle, participer au projet alimentaire territorial et contribuer à conforter les liens entre 
producteurs et consommateurs. Cet engagement en faveur d’une alimentation saine et locale ne présente 
que des bénéfices pour la santé et l’environnement. Il permet de reprendre le contrôle de son assiette et 
d’apprendre de nouvelles pratiques (cuisine, jardinage, compostage...). L’implication des habitants conforte 
les circuits courts et contribue en outre à relocaliser l’agriculture et l’alimentation.

Les moyens d’action sont multiples. Certains habitants se mobilisent déjà dans le cadre de chantiers par-
ticipatifs à la ferme ou d’engagements associatifs. Ils choisissent une manière de se nourrir en fonction 
des saisons et des propositions de nos producteurs locaux, tout en développant leur créativité en cuisine. 
D’autres apportent un soutien financier à des projets locaux et nourriciers via du financement participatif. 
Beaucoup partagent leurs expertises d’usagers sur l’offre du territoire et deviennent ambassadeurs de 
« bons plans locaux » à faire connaître autour d’eux.

Pour savoir comment agir et être informé des prochains temps forts du PAT (chantiers participatifs, ci-
nés-échanges, rendez-vous agriculture et alimentation...), il suffit de s’inscrire à la base de contacts du PAT 
sur www.agglo-royan.fr/participation-citoyenne
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De nombreuses avancées enregistrées depuis 2022
Le projet alimentaire territorial niveau 1, qui s’est déployé de 2022 à 2025 se traduit par des avancées 
notables en faveur d’une alimentation locale de qualité.

UN TERRITOIRE ENGAGÉ DANS LA 
TRANSITION ÉCOLOGIQUE :

•	 Trois restaurants 
scolaires (Saint-Palais-
sur-Mer, Vaux-sur-Mer 
et Saujon) ont été 
labellisés «  territoires 
bio engagés » sur les six 
établissements labellisés 
à l’échelle de la Charente-
Maritime ;

•	 Des chantiers de planta-
tion mobilisant des jeunes 
du territoire ont permis de planter 6 km de haies 
avec des écoliers et des jeunes en service civique et 
de la Mission Locale ;

•	 Un collectif de dix producteurs s’est structuré 
en association « Les chanvriers des estuaires ». 
Ces derniers ont semé 84 ha de chanvre (à vocation 
alimentation et bâtiment) en trois ans ;

•	 Dix producteurs ont été accompagnés vers 
une conversion bio avec l’appui de Bio Nouvelle-
Aquitaine.

DES DISPOSITIFS AMBITIEUX POUR UN 
ÉCOSYSTÈME COMPLET DU CIRCUIT COURT :

•	 La création de l’entre-
prise d’insertion IEPR 
Services a permis le 
transport mutualisé d’envi-
ron 70 tonnes de produits 
locaux par an (terre & mer) 
issus de 47 producteurs 
et desservant plus de 
300 points de distribution 
professionnels à l’échelle 
départementale ;

•	 La mise en service en 2022 d’un atelier de dé-
coupe et transformation de produits locaux à 
Saujon, géré par la société Saveurs Paysannes 
Charentaises, offre aux éleveurs et maraîchers 
locaux un outil de qualité pour la transformation de 
leurs produits ;

•	 Cinq emplois ont été créés au sein de Saveurs 
Paysannes Charentaises et d’IEPR Services.

UN ÉLAN CITOYEN EN FAVEUR D’UNE 
ALIMENTATION LOCALE :

•	 Le faire-savoir a été une préoccupation majeure 
avec la réalisation de nombreuses capsules vi-
déos (en ligne sur le site CARA), l’actualisation du 
« Carnet des producteurs » qui recense désormais 

79 producteurs en vente directe, ainsi qu’une com-
munication hebdomadaire via les réseaux sociaux 
(Facebook mangeonslocalroyanatlantique).

•	 Le lancement du partenariat avec Unis-Cité 
(jeunes en service civique) a contribué à associer la 
jeunesse du territoire ;

•	 Près de 400 écoliers ont été sensibilisés chaque 
année aux enjeux agricoles et alimentaires. 
Dix-neuf fermes sont désormais partenaires pour 
organiser des visites ou des animations auprès des 
écoliers ;

•	 Quinze chantiers participatifs dans les fermes, 
trois visites de fermes et sept ciné-échanges ont 
été organisés en partenariat avec l’association Bio 
Divers & Cité.

DES VALEURS À L’HONNEUR :

•	 La solidarité et le lien 
social  : trois tonnes de 
produits locaux ont été 
livrés aux quatre associa-
tions affiliées à la Banque 
alimentaire. Quatre cents 
personnes ont pu béné-
ficier des ateliers gour-
mands et pédagogiques 
lors des distributions 
d’aide alimentaire ;

•	 L’entraide et la transmission dans le cadre de 
chantier participatif, de tutorat auprès de jeunes 
installés, d’animations scolaires… ainsi que la 
valorisation de métiers fondamentaux souvent peu 
connus (équipes de restauration scolaire, produc-
teurs, livreurs…).

LE PAT, UN EFFET LEVIER EN FAVEUR D’UNE 
ALIMENTATION SAINE ET LOCALE POUR TOUS :

•	 De nombreux parte-
naires publics et privés 
ont été associés au PAT 
(élus ambassadeurs du 
PAT, producteurs, trans-
formateurs, chambres 
consulaires et société 
civile), qui a bénéficié de 
financements publics et 
privés avec plus d’1,2 
million d’euros de cofinan-
cements levés sur près de 3 millions d’euros investis 
par la CARA et ses partenaires du PAT.
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LA RECETTE DU MOIS

Bowl énergisant aux 
graines de chanvre

Ce bowl est parfait pour un petit-déjeuner équi-
libré ou une collation après une séance de sport. 
On peut faire torréfier les graines de chanvre et 
fruits secs pour plus de croustillant.

INGRÉDIENTS (POUR 1) : 

50 g de flocons d’avoine, 200 ml de lait (d’origine 
animale ou végétale), 1 cuillère à soupe de graines 
de chanvre, 1 banane coupée en rondelles, 1 poignée 
de fruits rouges, 1 cuillère à café de miel, 1 cuillère à 
soupe de noix ou amandes concassées, 1 pincée de 
cannelle

PRÉPARATION :

1. Faire chauffer les flocons d’avoine dans le lait et la 
cannelle à feu doux pendant cinq minutes, en remuant 
régulièrement jusqu’à obtenir une texture crémeuse.

2. Verser ce porridge dans un bol.

3. Disposer les rondelles de banane, les 
fruits et les noix sur le dessus.

4.  Saupoudrer les graines de 
chanvre.

5. Ajouter un filet de miel pour une 
touche sucrée.

QUARANTE-CINQ HECTARES  
DE CHANVRE RÉCOLTÉS

En plein développement sur le territoire, la fi-
lière chanvre était au cœur du septième « ral-
lye bio territoire » organisé le 2 septembre 
à Saint-Georges-de-Didonne et Semussac. 
Il a permis aux élus et agents territoriaux en 
charge du développement économique, de la 
restauration collective ou de l’agriculture de 
rencontrer des producteurs et transformateurs 
de chanvre, une plante utilisée pour l’alimenta-
tion (transformation de la graine en huile) et le 
bâtiment. Quarante-cinq hectares de chanvre 
ont été récoltés à cette occasion par Xavier 
Pillet et Monique Rolland (EARL Champagne 
Rolland) à Saint-Georges-de-Didonne. Les 
rallyes bio territoires sont organisés par Bio 
Nouvelle-Aquitaine et GAB17 dans huit dépar-
tements de la région.
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Le chanvre, une source de protéines 
végétales et locales dans votre assiette

Catherine Seyfritz, diététicienne de formation, a effectué un service civique écologique aux côtés de 
la CARA dans le cadre de son projet alimentaire territorial et du partenariat avec Unis-Cité – antenne 
de Royan. Elle nous propose ici une recette de cuisine en lien avec un produit local, le chanvre, dont la 
culture est activement soutenue par l’intercommunalité.

Depuis quelques années, le 
chanvre alimentaire fait son retour 
dans nos assiettes. Cultivé depuis 
des millénaires, il s’impose comme 
un « super aliment » aux multiples 
vertus nutritionnelles mais aussi 
d’un point de vue environnemen-
tal. Sa culture demande peu 
d’eau et aucun pesticide, ce qui 
en fait une plante durable et bé-
néfique pour le sol. L’association 
«  Chanvriers des estuaires  » 
réunit les producteurs de chanvre 

alimentaire de notre territoire 
(www.chanvriersdesestuaires.fr).

Des bienfaits pour la santé. Le 
chanvre est une véritable mine 
d’or pour ses bienfaits nutrition-
nels notamment les graines qui 
contiennent les neuf acides ami-
nés essentiels dont notre corps 
a besoin, une aubaine pour les 
végétariens, les végans et les 
sportifs. Leur profil lipidique est 
remarquable par son équilibre 

entre oméga-3 et oméga-6 par-
fait pour prévenir des maladies 
cardiovasculaires. Les graines, 
riches en fibre, contribuent à une 
bonne digestion et à la diversifica-
tion du microbiote. Et pour finir le 
chanvre apporte de nombreuses 
vitamines et minéraux tels que du 
magnésium, du fer, du zinc et des 
vitamines du groupe B idéal pour 
fournir de l’énergie et booster son 
système immunitaire.

ALIMENTATION
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BROCANTES & 
SALONS

Arvert
D 12 oct : Brocante de la Halle. 10h.  
Me 29 oct : Marché du potiron. 
8h-13h sous la Halle. 
S 8 et D 9 nov : Salon du bien-
être. Salle des fêtes.
D 23 nov : Marché Vin et 
Saveurs. 9h-17h Halle. 
D 7 déc : 9e Salon du Livre. 
D 14 déc : Grand marché de Noël. 

Breuillet
17-19 oct : 5e Salon-vente, expo 
internationale d’Orchidées. 
Salle multiculturelle 10h-18h. 
Gratuit -12 ans. Association 
Orchidée 17. 

Épargnes
S 25 et D 26 octobre : Octobre 
rose et Bourse aux jouets, par 
Danses et Vous.
D 7 déc : Marché de Noël du 
Foyer Rural. 9h30-18h salle 
des fêtes.

Les Mathes 
V 31 oct : Marché d’Halloween. 
10h espace multi-loisirs 

Mornac-sur-Seudre 
D 21 sept : Brocante. Parking de 
la cure, par Seudre & Mer. 
S 27 & D 28 sept : Marché des 
potiers au port. Terramornac. 
D 16 nov : Bourse aux jouets. 
Salle des fêtes. P’tits 
Mornaçons. 
S 13 & D 14 déc : Marché de 
Noël, sous les Halles. Comité 
des fêtes. 

Mortagne-s/Gironde  
Tous les dimanches matin : 
Marché de 8h à 13h.

SOUS RÉSERVE DE MODIFICATIONS. MERCI DE VOUS TENIR INFORMÉ VIA LE SITE INTERNET ET LA PAGE FACEBOOK 

DE VOTRE COMMUNE ET GRÂCE À : WWW.ROYANATLANTIQUE.FR | RUBRIQUES « SÉJOURNER » + « AGENDA »

Les rendez-vous de l'automne 2025
•	 15e Triathlon Côte de Beauté, Royan : 13 sep-

tembre. 
•	 Journée nationale du Cheval : 14 septembre. 
•	 42e Journées du Patrimoine : 20 et 21 septembre. 
•	 13e Sentiers des Arts : du 21 septembre au 17 

novembre. 

•	 Semaine Bleue des Retraités et personnes 
âgées : du 3 au 10 octobre. 

•	 35e Fête de la Science : du 3 au 13 octobre. 
•	 48e Dunes et Marais, rallye national tout terrain 

Auto : du 10 au 12 octobre. 
•	 10e Journées nationales de l’Architecture : du 

16 au 19 octobre. 

S 4 oct : Vide-dressing au profit du 
Téléthon. 10h-17h ancien cinéma.
D 12 oct : Brocante. Atelier de la 
Minoterie.
D 9 nov : Brocante. 
D 7 déc : Marché de Noël. 
D 14 déc : Brocante. 

Royan 
Jusqu’au 17 sept : Braderie des 
commerçants.
J 18 sept : Vide-grenier. Parking 
du Marché Central.
D 21 sept : Marché producteurs 
fermiers. Tous les dimanches 
de 8h30 à 13h. Av de Cognac. 
D 28 sept : Vide-grenier. 8h rue 
du Château d’eau. 
S 4 et D 5 oct : Salon Habitat & 
Environnement. Le Palais.
D 12 oct : Brocante et vide-gre-
nier. 6h-18h30 Marché du Parc.
J 23 oct : Vide-grenier. 8h 
Marché central.
S 8 et D 9 nov : Salon du livre 
ancien et d’occasion. Maison 
des associations.

St Sulpice-de-Royan 
D 7 déc : Marché de Noël.

Saujon 
D 21 sept : Brocante et vide 
greniers Team de l’estuaire, 
taillée verte.
S 4 oct : Vente de livres d’oc-
casion. 9h30-12h devant la 
médiathèque.
L 13 oct : Foire mensuelle, 
centre-ville.
S 8 et D 9 nov : Salon du modé-
lisme. 9h-18h (S) et 9h-17h (D) 
à la Salicorne.
L 10 nov : Foire mensuelle, 
centre-ville.
L 8 déc : Foire mensuelle, 
centre-ville.

Talmont-sur-Gironde 
D 5 oct : Brocante et vide gre-
niers. 7h-17h.

Vaux-sur-Mer 
D 28 sept : Grande brocante du 
Lions Club Royan Doyen. Parc 
des sports. 
S 6 déc : Marché de Noël 
Aiguilles et Créations. Temple.

SPORT
Grézac 

40e Endurance tout terrain.  
Samedi 27 & Dimanche 

28 septembre. 

•	Samedi : Championnat 
France et Ligue quads & pit 
bike. Concert le soir. 

•	Dimanche : Championnat 
ligue Motos. 

Les Mathes 
S 11 oct : 16e Raid Aventure La 
Palmyre. 

Mornac-sur-Seudre 
D 14 sept : Course cycliste. 
Cyclo club.

Mortagne-s/Gironde  
S 20 sept : Régate de voiles 
habitables ou formule rallye, 
Route du Rom. De Royan à 
Mortagne.

Royan 
S 20 sept : Portes ouvertes club 
de tir les Mouettes. 10h-17h.
S 4 oct : Régate Trophée d’au-
tomne. Baie de Royan.

S 4 oct : 8e Swimrun.

S 18 oct : Régate Trophée d’au-
tomne. Baie de Royan.

St-Georges-de-Didonne 
S 4 oct : 1er Trail Open longe 
Côte de Beauté.

St-Palais-sur-Mer 
S 20 sept : 1er St Pal’ Run Tour. 
Trail urbain avec dénivelé, 
routes et escaliers.

48e Rallye Dunes et Marais  
Du 10 au 12 octobre.

Meschers 
D 28 sept : 4e Course la Sein 
Georgeaise, par les Boobs St 
Georgeais. Complexe Colette 
Besson. 4 formats non chro-
nométrés : course 14 ou 7 km, 
marche 7 ou 4 km.

AGENDA
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Vaux-sur-Mer 
S 4 et D 5 oct : Tournoi K 250 
de Pickleball. 8h-20h, Salle 
omnisport.

NATURE & PLEIN AIR
Arvert 

D 5 oct : Marche solidaire 
Octobre rose. 8 km. 10h sous 
la Halle. Gratuit -12 ans. 

Boutenac-Touvent 
D 21 sept : Concours de boules. 
14h.

Breuillet 
S 11 oct : Marche solidaire Octobre 
rose. 14h salle de la Chênaie.

Étaules 
D 5 oct : Marche solidaire 
Octobre rose. 8 km. 10h Place 
Verdun. Gratuit -12 ans. 

La Tremblade 
D 21 sept : World Clean up. Journée 
mondiale de nettoyage de notre 
planète. 10h-12h rdv au Casino 
Partouche Ronce-les-Bains. 
D 28 sept : Heure sportive. Rdv 
au quai d’honneur 10h. Gratuit.
D 12 oct : Rando pédestre 8 km. 
Octobre rose. 9h15 au port. 
D 26 oct : Heure sportive. Rdv 
au quai d’honneur 10h. Gratuit.

Les Mathes 
D 20 sept : Courses hippiques. 
Grand Prix de galop : 7 courses 
de plat. 14h hippodrome Royan 
Atlantique.

Médis 
D 5 oct : Octobre Rose. Marche 
et course pédestre 5/10 km. 
9h30. Au profit de l’hôpital de 
Saintes, service oncologie. 

Mortagne-s/Gironde  
D 14 sept : Randonnées 7 et 
14 km. 9h30 au port.

Royan 
Ma 16 sept : Beach volley. 
10h-12h plage du Chay.
D 21 sept : Bain de mer en eau 
froide. 16h.
S 27 et D 28 sept : Ultimate fris-
bee. Plage Grande Conche

Escape game :  
Le secret du gardien.

Tous les jours au Phare de la 
Coubre à La Tremblade.

Les Sentiers des arts 
Du 11 septembre au 16 

novembre : Échappée marine.
9 escales artistiques, 17œuvres 
originales, monumentales et 
éphémères qui concilient art 
urbain et patrimoine. Visite des 
parcours en accès libre.

St Georges-de-Didonne 
J 30 oct : Sortie nature, Suzac. 
15h30. Parc de l’Estuaire. 47 
avenue Paul Roullet.

St Sulpice-de-Royan 
S 27 sept : Nettoyons la Nature. 
9h30 à la mairie. 

D 5 oct : Marche Octobre Rose.

Saujon 
19 sept : Marche gourmande. 
18h départ école maternelle 
Gambetta.
D 9 nov : 2e Movember, Marche 
Bleue par Onco Entraide. 
Départ salle Carnot 8h-14h.

Semussac 
D 5 oct : Concours de pétanque 
solidaire. Au bénéfice des 
Enchanteuses, accompagnant 
les femmes touchées par le 
cancer du sein. 14h. 

Vaux-sur-Mer 
S 27 sept : Marche pour la 
drépanocytose. L’eau, source 
de vie. Départ 14h30, place 
François Courtot. 

Train des Mouettes
Samedi 20 et Dimanche 21 
septembre : à l’occasion des 
Journées du Patrimoine, l’as-
sociation Trains & Traction 
met en circulation plusieurs 
types de véhicules ferroviaires. 
Locomotives diesel, à vapeur 
ou à bord d’une rame voyageur 
de 3e classe du début du XXe. 
5 € pour la journée pour tous.
S 20 et D 21 sept : Visites gui-
dées dépôt ferroviaire gare 
de Chaillevette, de 10h à 18h. 
Restauration d’une locomotive 
Fives Lille de 1910, classée 
Monument Historique.
J 23 au D 26 octobre : Gare 
touristique de Saujon, départ à 
14h30, direction La Tremblade.
www.traindesmouettes.fr

ART & CULTURE
Barzan 

S 27 sept : Soirée théâtre. Les 
Bonobos, pièce écrite par 
Laurent Baffie. 20h30 salle des 
fêtes.
s 25 oct : Spectacle «Quand 
viendra la vague» d’Alice 
Zeniter. 20h Salle polyvalente 
de Barzan - Gratuit sur inscrip-
tion. Tel. 05 46 22 19 87
D 23 nov : Spectacle de chan-
sonniers. Quelle chance on y 
est, Les Vils Navets. 15h salle 
des fêtes. Comité des fêtes.

Breuillet 
S 27 sept : Humour. Paris stand-
up School, 3 humoristes. 
20h30 salle la Chênaie.
V 24 oct : Humour. Le nectar des 
dieux. 20h30 salle la Chênaie.
S 29 nov : Spectacle. Soul pro-
ject. 20h30 salle la Chênaie.

Étaules 
D 5 oct : Concert Les 
Sophisticated Cats. 16h salle 
la Pléïade.
D 23 nov : Concert-vidéo Tribute 
to Pink Floyd. 16h salle la 
Pléïade.
D 14 déc : Théâtre. Rhinocéros. 
16h salle la Pléïade.

La Tremblade 
V 14 nov : Rencontre Rim Battal 
dans le cadre du festival Lettres 
du Monde. 18h Médiathèque. 

Les Mathes 
D 28 sept : Les Mathes en 
chœur, chorale. 15h espace 
multi-loisirs.
V 3 oct : Les Mathes en scène 
Giorda Hypn’Ose. 21h30 es-
pace multi-loisirs. 

Médis 
D 5 oct : Concert solidaire, 
Jean-Marc Desbois, au profit 
de la cantine d’une école ma-
ternelle au Sénégal. 15h salle 
des fêtes.

Meschers 
Ma 16 sept : Rentrée cinéma. 
Présentation de la saison. 
2 projections. 17h salle La 
Passerelle.
Ma 23 sept : Ciné-conférence. 
Cervantés avant Don 
Quichotte. 18h30 salle La 
Passerelle.

Mortagne-s/Gironde  
S 27 sept : Concert métal. 19h 
ancien cinéma. Association 
Anthroposcène.
V 10 oct : Théâtre avec Bernard 
Pinet. 20h30 ancien cinéma.

S 6 déc : Concert soul/funk. 19h 
ancien cinéma.

Royan 
Retrouvez tous les ren-

dez-vous culturels de ROYAN 
sur :  www.royanatlantique.fr 
rubriques séjourner - agenda 

V 19 sept : Concert hard bop, 
jazz. 20h15 Le Palais. 
S 20 sept : Faites-vous croquer 
le portrait. Avec Pauline Naret, 
artiste peintre et illustratrice, 
professeure à l’Atelier des Arts 
Plastiques de Royan. 14h30-
17h30 au Musée, 31 av de 
Paris. Gratuit.
S 20 sept : Récital d’orgue. 
20h30 église ND.

AGENDA
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AGENDA

Me 24 sept : Concert de Julie 
Zenatti. 20h30 église ND.

V 26 sept : Concert. Popsong 
chante Abba. 20h45 Cinéma 
Lido.

14-22 oct : Festival 
Royan-Orgues.

Concerts participatifs autour 
de l’œuvre Anatoll du compo-
siteur Marc Kowalczyk
Ma 14 oct, 18h30 Église de 
Saujon
J 16 oct, 18h30, Temple de La 
Tremblade
S 18 oct, 15h, Église Notre-
Dame de Royan
Concerts de création, orgue, 
chœur et ensemble instrumen-
tal : 
L 20 oct, 14h30, Palais des 
congrès de Royan
Ma 21 oct, 14h30, chapelle de 
Pontaillac
Me 22 oct, 20h30, Notre-Dame 
de Royan, concert de clôture
royan-orgues.fr

Sablonceaux 
S 4 et D 5 oct : 2e Fête médiévale 
de l’Abbaye.
Marché artisanal, ateliers, dé-
monstrations et animations au-
tour du Moyen Âge, concerts.
Entrée gratuite.

St-Georges-de-Didonne 
S 20 sept : Cinéma plein air, 
Blues Brothers. Précédé d’un 
concert Ole Uke. 21h Lac 
d’Enlias. Par Créa.
V 14 nov : Concert C Quartet, 
jazz mélodique. 20h en l’église.
V 19 déc : Concert de Noël. 20h 
en l’église. Gratuit.

St-Sulpice-de-Royan
D 26 oct : Théâtre, Huit femmes. 
A la salle des fêtes.

Saujon 
S 20 sept : Comédie, Un ado 
peut en cacher un autre. 20h30 
la Salicorne.
V 26 sept : Musique, The Band 
from New York. 20h30 la 
Salicorne.
J 2 oct : Thés coups de cœur, 
15h médiathèque Émile 
Gaboriau. 
S 4 oct : Théâtre. Juliette, Victor 
Hugo, mon fol amour par les 
thermes. 19h la Salicorne.
L 6 oct : Cinéma. 20h30 la 
Salicorne.
S 11 oct : Comédie. 20h30 la 
Salicorne.
Ma 14 oct : Concert Happening, 
festival Royan Orgues. 18h30 
église St Jean-Baptiste.
V 17 oct : Festival de lecture, es-
cales en bibliothèques. 18h30, 
médiathèque.
V 17 oct : Comédie Un cadeau 
particulier. 20h30 la Salicorne.
S 18 oct : Théâtre et musique, 
Johnny libre dans ma tête, 
par Didier Gustin. 20h30 à la 
Salicorne.

L 20, Ma 21 et Me 22 oct : Théâtre 
jeunesse, la chèvre de M. 
Seguin. 15h à la Salicorne.
Me 22 oct : Théâtre L’appart d’à 
côté, 20h30 à la Salicorne.
D 26 oct : Concert Chico & the 
Gypsies. 19h30 la Salicorne.

L 3 nov : Cinéma. 20h30 la 
Salicorne.
Ve 14 nov. : Seul en scène, 
Roméo moins Juliette, 20h30 à 
la Salicorne.
S 15 nov : Comédie, Paisible 
retraite. 20h30 la Salicorne.
D 23 nov : Conte musical ciné-
matographique, Naïa l’appel 
de la terre. 15h la Salicorne
28-30 nov : Festival de théâtre 
amateur de 3 jours avec 4 
représentations. 
L 1er déc : Cinéma. 20h30 la 
Salicorne.
S 13 déc : Spectacle de l’école 
municipale de musique et de 
danse, la Salicorne.

St Palais-sur-Mer 
J 18 sept : Les Jeudis Musicaux
Concert de clôture. 20h Église 
Nouvelle. Gratuit - de 16 ans. 
Uniquement en prévente.

Vaux-sur-Mer 
V 17 oct : Jazz in Vaux. 21h Salle 
de l’Atelier.
D 19 oct : Cie Théâtre Passion. 
Huit femmes de Robert 
Thomas. Gratuit.
D 9 nov : Théâtre. Le Dindon, 
par Vaux Perspectives. Salle 
de l’Atelier.
V 14 nov (à confirmer) : Jazz in 
Vaux. 21h Salle de l’Atelier.

CONFÉRENCES
Breuillet 

V 3 oct : L’Univers, astronomie. 20h 
Salle de réception rue de l’église.

Royan
S 20 sept : Rôle du conservateur 
sur un chantier de fouilles. 
10h30 au Musée 31 av de Paris.
D 21 sept : Les Renseignements 
pendant la 2nde Guerre mon-
diale. 10h30 au Musée.
v 15 oct : Conférence sur «L’érosion 
côtière en pays royannais : 
phénomènes et fonctionnement 
local» organisée par la CARA. 
18h30-20h30, Palais Royan 
Evènements. Sur inscription 
(sur place, par courriel à accueil.
pdc@royanatlantique.fr, en ligne, 
au 05 46 08 21 00 et dans les 17 
bureaux d’information touristique 
du territoire)

Retrouvez toutes les confé-
rences à ROYAN sur :   

www.royanatlantique.fr 
rubriques séjourner - agenda 

St Palais-sur-Mer 
V 17 oct : Le numérique à la 
portée de tous. 17h Salle des 
fêtes. Gratuit.

Saujon 
S 11 oct : Histoire locale, 
les écoles communales de la 
3e République en Saintonge 
Maritime et quelques exemples 
de la mode au travers des siècles. 
15h Espace culturel du château.
Me 5 nov : Conférence dessinée 
autour du Douanier Rousseau. 
18h médiathèque.

VISITES
Royan

Retrouvez les nombreuses 
visites guidées thématiques à 

ROYAN sur le site : 
www.royanatlantique.fr 

rubriques séjourner - agenda

Saujon 
Me 17 sept : A la découverte du 
protestantisme. 15h office de 
tourisme.
Je 9 oct : Saujon, au rythme de la 
Seudre. 15h office de tourisme.
Me 15 oct : A la découverte du 
protestantisme. 15h office de 
tourisme.
Me 22 oct : Les chapiteaux de 
l’église. 15h église St Jean-
Baptiste.

Journées européennes 
du Patrimoine

•	Barzan. 20 & 21 sept : 
Week-end d’animations au 
site du Fâ. 

•	Cozes. D 21 sept : Visite Les 
secrets du vieux bourg de 
Cozes, 15h.

•	Médis. S 20 sept : Visite 
du temple, 14h. Visite de 
l’église 15h. Concert Amicale 
Saujonnaise, 16h30 sous la 
halle du marché.

•	La Tremblade. S 20 et D 21  : 
Visite du sloop ostréicole de 
1936 Espiègle, 10h-18h au 
port. Entrée gratuite Phare 
de la Coubre.

•	Mornac. Visite du village, 
10h-11h30.

•	Royan. S 20 sept : Randonnée 
patrimoine. 14h30 rdv 
place Ch. De Gaulle. Visites 
guidées tout le week-end.

•	Sablonceaux. Découverte 
des trésors de l’Abbaye de 
Sablonceaux, 15h-16h15. 
Réservation obligatoire.

•	St-Georges-de-Didonne. Visite 
libre et gratuite du Parc de 
l’Estuaire. Samedi de 15h à 
18h. Dimanche de 11h à 18h.

•	St Palais. Visite de la 
Chapelle des aviateurs. 14h, 
15h et 16h.  
Balade commentée sentier 
des Douaniers. S 20 sept : 
10h-11h30.

•	Saujon. S 20 sept : Visite de la 
collection Balande, 10h hôtel 
de ville. S 20 sept : Visite 
de Saujon, 15h office de 
tourisme.

•	Talmont. Visite guidée 
du village. 11h-12h30. 
Réservation obligatoire.

•	Vaux-sur-Mer. S 20 sept : 
déambulation patrimoine. 
18h départ Place Courtot. 
D 21 sept : visite de l’église 
St-Etienne à 15h.
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Village du dévelop-
pement durable

Samedi 27 septembre à Royan. 
Ateliers, stands, animations. 
De 10h à 18h, Esplanade 
Kerimel de Kerveno - Gratuit.

FÊTES & ANIMATIONS
Arvert 

Me 22 oct : 4e Après-midi 
Ganipote. Salle des fêtes.

Brie-sous-Mortagne
D 19 oct : Repas dansant et 
choucroute royale. 12h salle 
des fêtes.

Chenac-St-Seurin-d’Uzet
J 20 nov : Soirée Beaujolais 
animée. 19h salle municipale.

Corme-Écluse 
D 5 oct : Thé dansant des 
vendanges, par le Comité des 
Fêtes. 14h30-18h30 salle des 
fêtes.

Épargnes 
Vendredis tous ensemble : 12 
sept, 10 oct, 14 nov, 12 déc. A 
partir de 20h, jeux, animations, 
salle des associations.
S 1er nov : Soirée karaoké 
Halloween du comité des voi-
sins. 19h Salle des fêtes.
S 1er nov : Soirée tartiflette par 
l’ACCA.
D 16 nov : Thé dansant d’Au-
tomne, par le Comité des 
Fêtes. 14h30-18h30 salle des 
fêtes.
S 13 déc : Fête de la St Hubert 
par l’Équipage de la Vallée de 
la Seudre, à partir de 9h30.

L’Éguille-sur-Seudre 
S 27 sept : Loto salle des fêtes. 

L 29 sept : Concours de belote 
salle des fêtes. 
S 22 nov : Repas musical ca-
nadien. 19h30 salle des fêtes. 
Association Amacadie. 

La Tremblade 
D 28 sept : Remise récom-
penses sportifs trembladais, 
quai d’honneur port à 12h.
D 28 sept : Voitures prestige, 
sportives et grand tourisme. 
Place Brochard Ronce-les-
Bains. 9h-13h.
V 5 déc : Téléthon. Gymnase 
des Bengalis. 
S 6 déc : Téléthon. Marché de 
La Tremblade. 9h-12h.

Médis
S 4 oct : Couscous et soirée 
dansante, au profit du service 
oncologie de l’Hôpital de 
Saintes. 19h30 salle polyva-
lente.

Mornac-sur-Seudre 
S 27 sept : Concert cabaret. A 
la salle des fêtes. Par le comité 
des fêtes.

Mortagne-s/Gironde  
S 25 oct : Concours de flippers. 
Par le Club des 400 coups et 
le Domaine du Meunier.
S 8 nov : Dancing Night. 19h à 
l’ancien cinema.
V 5 et S 6 déc : Téléthon.

Royan 
Retrouvez toutes les manifes-

tations de ROYAN sur :  
 www.royanatlantique.fr 

rubriques séjourner - agenda 
D 21 sept : Show culinaire. 16h 
au Palais. 
D 16 nov : Show culinaire. 16h 
au Palais. 

St-Georges-de-Didonne 
S 27 sept : Tables gourmandes. 
Les commerçants du marché 
proposent des assiettes gour-
mandes + musique country. 
Sous les halles du marché.
V 10 oct : Spectacle gratuit 
dans le cadre d’Octobre rose. 
20h École Jean Zay 1.

28-31 oct : 2e Festi Drôles, 
festival sur le thème de l’il-
lusion. Ateliers, animations, 
spectacle, bal.

V 19 déc : Tables gourmands. 
Sous les halles du marché.

St Sulpice-de-Royan 
S 6 déc : Téléthon.

Saujon 
D 5 oct : Loto de l’harmonie 
L’Amicale saujonnaise. 14h30 
salle Carnot.
S 11 oct : Loto des Boobs 
seins-georgeais. 20h30 salle 
Carnot.
D 19 oct : Loto de l’harmonie 
L’Amicale saujonnaise. 14h30 
salle Carnot.
V 5 déc : Journée vivre la 
retraite. 9h30-12h30 et 13h45-
16h à la Salicorne.
D 14 déc : Loto de l’harmonie, 
l’Amicale saujonnaise. 14h30, 
salle Carnot.
S 13 et D 14 déc + S 20 et D 21 
déc : Village de Noël, place de 
Gaulle.

Semussac
D 21 sept : Apéritif Sangria 
Tapas. 12h salle polyvalente.

Vaux-sur-Mer 
D 12 oct : Repas d’automne 
par l’Association Vaux 
Perspectives. Salle de l’Atelier.
D 19 oct : Octobre Rose. 10e 
La Vauxoise, par les Ladies 
Circle. Départ Théâtre de 
Verdure, foodtruck, concerts.
V 31 oct : Halloween. 10h-12h.  
Parc de la mairie. Parcours de 
la terreur.
V 31 oct : Bal des Bambins. 
17h30 Salle de l’Atelier.
S 1er nov : Cinéma Halloween. 
16h Salle de l’Atelier. 
V 5 et S 6 déc : Téléthon.

OCTOBRE ROSE à SAUJON
S 11 oct : Sensibilisation autour 
du cancer du sein. 9h30-18h, 
parc des chalets.
D 12 oct : Marche pour la 
prévention du cancer. 9h30 et 
10h30, port de Ribérou.
V 31 oct : Soirée années 80. 
20h30 la Salicorne, au bénéfice 
de la recherche, de la prévention 
et du bien-être des malades.
S 1er nov : Thé dansant. 20h30 
à la Salicorne, au bénéfice 
d’Octobre rose.

COLLECTES DE SANG
•	Jeudi 18 septembre : 

8h-12h30 Le Palais. ROYAN.
•	Mardi 28 octobre : 8h-12h30 

la Salicorne. SAUJON.
•	Mardi 25 novembre : 8h30-

13h salle des fêtes. ARVERT.
•	Vendredi 12 décembre : 

15h-19h Salle de l’Atelier. 
VAUX. 

•	Mardi 16 décembre : 8h-12h30 
la Salicorne. SAUJON.

AGENDA SANTÉ
Lundi 15 septembre, Royan : 

Permanences seniors. 
Activités sportives, cérébrales, 
bien-être ou ludiques.
Mardi et jeudi de 10h à 12h. 
Lundi et mercredi de 14h30 à 
16h30.
Espace PENSA, 113 bd 
Clemenceau.

Mercredi 17 septembre,  
St-Georges-de-Didonne : 
Ateliers mémoire seniors. 

Résidence autonomie Valérie 
& le Suroît, 12 rue Miguel de 
Pereyra.
Vendredi 19 septembre, 
Royan : Check up pour vieillir 
en santé, test pour garder la 
forme. 15h à Ovélia, 27 rue de 
la Providence.

Mercredi 15 octobre, 
Saujon : Prévention Santé 
auditive et acouphènes. 

15h, rue Eugène Mousnier.

Thermalisme, journées 
psychiatriques  

La santé mentale pour tous. 
Du 2 au 5 octobre. 

La Salicorne à Saujon et Palais 
Royan événements. 
•	Jeudi 2 à 19h, la Salicorne : 

conférence l’impact des 
réseaux sociaux et de 
l’intelligence artificielle sur 
la santé mentale, avec le 
professeur Darja Djorjevic 
de l’université de Columbia 
à New York et le professeur 
Bruno Millet de Paris.

•	Vendredi 3 à 19h, la 
Salicorne : conférence 
cerveau, conscience et 
mémoire, par les profes-
seurs Lionel Naccache 
et Bruno Dubois de la 
Pitié-Salpêtrière, 2 figures 
majeures de la recherche en 
neurosciences.

•	Dimanche 5 à 17h, Royan : 
conférence art et cerveau, 
avec le professeur Bruno 
Dubois et la participation 
exceptionnelle de Jean-
Claude Casadesus.

Gratuit. 

AGENDA



En quête du Phragmite aquatique
Le premier week-end d’octobre célèbre la journée mondiale des oiseaux migrateurs. L’estuaire de la 
Gironde se trouve sur un axe de migration majeur du continent européen. Les marais et les baies de 
notre territoire constituent des escales vitales pour les espèces empruntant cette voie, offrant possibi-
lités de repos et alimentation. Les oiseaux, selon l’espèce, peuvent adopter des stratégies migratoires 
qui peuvent différer entre la période pré-nuptiale (des quartiers d’hiver vers les sites de reproduction) 
et la période post-nuptiale. C’est cette dernière qui est particulièrement étudiée sur notre territoire.

Depuis vingt ans, l’institut de 
recherche associatif BioSphère 
Environnement basé à Mortagne-
sur-Gironde mène d’importants 
suivis sur l’avifaune de l’estuaire 
de la Gironde, en pilotant en par-
ticulier des travaux de baguage 
ou de pose de balises GPS. Ces 
suivis ont notamment permis de 
démontrer que les marais de 
Gironde offraient des conditions 
d’accueil idéales au Phragmite 
aquatique, passereau le plus 
menacé d’Europe dont la qua-
si-totalité des jeunes de l’année 
transitent par le littoral Manche-
Atlantique lors de leur migration 
des zones de reproduction 
vers l’Afrique sub-saha-
rienne (voir Cara’mag 
n°45). Dans le cadre 
du nouveau plan na-
tional d’actions en 
faveur de l’espèce, 
dont la déclinaison 
régionale est por-
tée par BioSphère 
Environnement avec 
le soutien de la DREAL 
Nouvelle-Aquitaine, le 
service environnement de 
la CARA a participé au 
programme de recherche de l’es-
pèce entre le 10 et le 20 août par 
prospections visuelles, selon un 
protocole spécifique, dans le ma-
rais de Pousseau sur la commune 
de Royan.

Pour la première fo is  cet te 
année, l’équipe de BioSphère 
Environnement a également ins-
tallé un camp de baguage du 9 
au 23 août dans la baie de Bonne 

Anse, site d’importance nationale 
voire européenne pour les oiseaux. 
Cette opération, fruit d’un partena-

riat entre la fédération dépar-
tementale des chasseurs, 

l e  C o n s e r v a t o i r e 
d u  l i t t o r a l  e t  l e 
C o n s e r v a t o i r e 
d’espaces naturels 
Nouvelle-Aquitaine, 
a été financé au 
titre du programme 
« Econtribution » pi-

loté par l’Office fran-
çais de la biodiversité. 

Trois lignes filets de 36 m 
de long chacune étaient ou-
vertes chaque matin à partir 

d’une heure avant le lever du soleil 
et pendant cinq heures. Toutes les 
trente minutes, les oiseaux étaient 
alors démaillés du filet, identifiés, 
équipés d’une bague métallique 
dotée d’un numéro unique, mesu-
rés et pesés avant d’être relâchés 
sur place. Ces bagues permettent 
de suivre les oiseaux tout au long 
de leur voie de migration, et en 
particulier d’étudier leur écologie 
sur les sites d’escales migratoires : 

durée de séjour ou évolution de la 
masse en cas de recapture des in-
dividus sur un même site, et donc 
de contribuer à évaluer la valeur 
écologique des espaces naturels.

Les opérat ions de baguage 
existent en France depuis 1923 
et sont réalisées sous l’égide du 
Centre de recherche sur la biologie 
des populations d’oiseaux après 
délivrance d’un permis auprès de 
personnes habilitées à la manipu-
lation de ces espèces protégées. 
Même en l’absence de Phragmite 
aquatique, ces programmes per-
mettent d’acquérir de précieuses 
données sur les autres espèces 
fréquentant le site.

Phragmite aquatique adulte capturé dans la baie de Bonne Anse en date du 12 août 2025 
© BioSphère Environnement.

La baie de Bonne Anse abrite des habitats 
favorables au Phragmite aquatique © CARA

© AdobeStock 
AGAMI

P o u r  e n  s a v o i r  p l u s  s u r  c e t t e  e s p è c e ,  h t t p s : / / p n a - p h r a g m i t e - a q u a t i q u e . o r g / 
Pour suivre les t ravaux de recherche de BioSphère Environnement,  rejoignez leur page 
https://www.facebook.com/biosphere.environnement

NATURA 2000
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Santé : les bonnes résolutions de la rentrée
1. Vérifier son calendrier de vacci-
nation. La vaccination, ce n’est pas 
seulement pour les enfants !

2. Répondre aux invitations de 
dépistage organisé du cancer. Trois 
cancers (parmi les plus répandus) 
font l’objet un dépistage organisé, 
selon des critères de sexe et d’âge, 
par le centre régional de coordi-
nation de dépistage des cancers 
(CRCDC).

Pourquoi se faire dépister ? Plus un 
cancer est détecté tôt, mieux il se 
soigne et se guérit. C’est facile, en 
prenant rendez-vous ou en réalisant 
un test chez soi. Dans la majorité 
des cas, rien n’est détecté et vous 
êtes rassuré(e). Alors la prochaine 
fois que vous recevrez une invitation 
de la Caisse primaire d’assurance 
maladie pour un dépistage gratuit, 
prenez rendez-vous ! Pour plus d’in-
formations, parlez-en à votre méde-
cin ou votre pharmacien. Vous pouvez aussi consulter 
le site internet https://jefaismondepistage.cancer.fr

3. Faire le point dans son jardin pour que le mous-
tique-tigre ne s’y installe pas pour l’hiver. La lutte 
contre le moustique-tigre, c’est toute l’année ! En effet, 
les oeufs peuvent patienter tout l’hiver et attendre le 
retour des beaux jours pour éclore. Ne lui offrons pas 
le gîte pour l’hiver : PARTOUT, même dans le moindre 
petit creux de bâche, SUPPRIMEZ LES EAUX 
STAGNANTES où le moustique pond et prolifère.

•	 Identifiez tous les lieux d’eau stagnante de votre 
jardin ou balcon (pensez aussi aux gouttières 
et aux pieds de parasols) et videz l’eau après 
chaque épisode de pluie.

•	 Rangez à l’abri de la pluie tout ce qui peut conte-
nir de l’eau (brouette, seaux, arrosoirs, jouets des 
enfants, mobiliers et décorations de jardin…).

•	 Recouvrez d’une moustiquaire les réserves d’eau 
(fût, bidon,) et les récupérateurs d’eau de pluie  : 
ces récupérateurs représentent 50% des gîtes 
dans nos jardins.

•	 Retournez les coupelles de vos pots de fleurs ou 
remplissez-les de sable.

•	 Vérifiez que vos bâches de protection soient bien 
tendues et ne présentent aucun creux susceptible 
de stocker de l’eau

Le saviez-vous ? Les œufs du moustique tigre peuvent 
résister à des températures extrêmes (-10°C) et rester 
viables hors de l’eau durant pratiquement un an !

CONTRAT LOCAL DE SANTÉ

Âge approprié

BCG

DTP et Coqueluche

Hib

Hépatite B

Pneumocoque

ROR

Méningocoques ACWY

Méningocoque B

Rotavirus

HPV

Grippe

Covid-19

Zona

VRS

2025 Calendrier simplifié 
des vaccinations

Tous  
les ans

Tous les 
20 ans

Tous les 
10 ans

Tous  
les ans

75 ans 
et +

Vaccinations obligatoires pour les nourrissons

1 mois
4 mois

5 mois
3 mois

11 mois
12 mois

2 mois
6 ans

25 ans
14 ans11-13 

ans 65 ans 

et +16-18 

mois6 mois
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CANCER DU COL DE L’UTÉRUS

En cas d’antécédents personnels ou familiaux, 
parlez-en avec votre médecin.

Plus d’informations sur    jefaismondepistage.fr 

CANCER DU SEIN

CANCER COLORECTAL

DÉPISTAGE DES CANCERS : 
POUR QUI ET QUAND ?

Pour les femmes : 
• tous les 3 ans, de 25 à 30 ans 
• tous les 5 ans, de 30 à 65 ans

Pour les femmes : 
tous les 2 ans, de 50 à 74 ans

Pour les femmes et les hommes : 
tous les 2 ans, de 50 à 74 ans



POURQUOI N’Y A-T-IL 
PAS DE CAMPAGNE 
DE DÉMOUSTICATION 
PAR INSECTICIDE DANS 
MON QUARTIER ?

Les traitements de démousti-
cation visent à supprimer les 
moustiques adultes. Ils n’ont 
aucun effet sur les œufs, ni 
sur les larves de moustiques. 
Une nouvelle population de 
moustiques tigres apparaît 
donc dans les jours qui suivent 
l’opération. Or, la répétition 
systématique et générale de 
traitements de démoustication 
n’est pas du tout recomman-
dée considérant leur impact 
sur l’environnement (nocivité 
pour les abeilles, les poissons 
et autres animaux à sang froid 
notamment), la création de 
résistance aux traitements 
(les molécules risqueraient 
alors de ne plus être actives 
en cas d’épidémies) et le 
risque d’exposer la population 
riveraine à ces insecticides par 
des traitements répétés. Les 
traitements chimiques de lutte 
contre les moustiques adultes 
diligentés par l’ARS restent 
exceptionnels et très ciblés. Ils 
sont déclenchés afin d’éviter 
un risque de propagation épi-
démique, lorsqu’une personne 
malade (dengue, chikungunya, 
Zika) a fréquenté des endroits 
où le moustique tigre est pré-
sent. Ce sont les seuls cas 
autorisés.

Pour en savoir plus, vous 
pouvez consulter le site 
spécialisé du Département 
www.eidatlantique.eu, le site 
de l’ARS Nouvelle-Aquitaine 
www.nouvelle-aquitaine.ars.
sante.fr/moustique-tigre ou 
venir nous retrouver sur le 
stand « La santé, en prendre 
soin… durablement !  » du 
village du développement 
durable, le 27 septembre, es-
planade Kerimel de Kerveno 
à Royan, de 10 heures à 18 
heures.

Quelques conseils pour lutter 
contre le hameçonnage

La CARA multiplie depuis plusieurs années les actions de pré-
vention sur la sécurité informatique auprès de ses agents. Elle 
s’engage également aux côtés de Cybermalveillance.gouv.fr dans 
le cadre du cybermois 2025 pour sensibiliser le grand public aux 
menaces informatiques et aux moyens de s’en prémunir.

Créé en 2012, le mois européen de 
la cybersécurité est une initiative 
qui vise à sensibiliser aux cyber-
menaces et aux bons réflexes 
pour s’en protéger. En France, il 
est piloté par  cybermalveillance.
gouv.fr. Tout au long du mois d’oc-
tobre, des activités peuvent être 
organisées sur le territoire autour 
des enjeux de la cybersécurité  : 
ateliers de sensibilisation, tables 
rondes… Comme chaque année 
Cybermalveillance.gouv.fr pro-
posera de nouveaux contenus  : 
un jeu concours sous forme de 
chasse au trésor ou des livrets de 
sensibilisation édités pour les plus 
jeunes.

L’hameçonnage (phisphing en anglais) est un SMS ou courriel frauduleux 
destiné à tromper la victime pour l’inciter à communiquer des données 
personnelles et/ou bancaires (comptes d’accès, mots de passe, …) en se 
faisant passer pour un tiers de confiance. Le but est de voler les données 
personnelles pour en faire un usage frauduleux.

Comment se protéger contre une tentative d’hameçonnage :

•	 Ne communiquez JAMAIS d’informations sensibles par téléphone ou 
messagerie (aucune administration, société commerciale sérieuse ne 
vous demandera vos données par ces biais).

•	 Avant de cliquer sur un lien, positionnez le curseur de votre souris 
sur ce lien, sans cliquer (l’adresse vers laquelle il pointe réellement 
s’affichera afin que vous puissiez la vérifier. Attention, parfois un seul 
caractère peut changer).

•	 En cas de doute, contactez directement l’organisme concerné.

•	 Utilisez des mots de passe différents, complexes pour chaque site et 
application.

•	 Si le site vous le permet, activez la double authentification pour sécu-
riser vos accès

VICTIME D’HAMEÇONNAGE, QUE FAIRE ?

Au moindre doute, contactez l’organisme concerné et faites opposition 
immédiatement auprès de votre organisme bancaire si vous avez commu-
niqué des éléments sur vos moyens de paiement. Conservez les preuves 
et déposez plainte. Pour être conseillé en cas d’hameçonnage, contactez 
Info escroqueries au 0 805 805 817 (numéro gratuit).

SÉCURITÉ INFORMATIQUE
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TRIBUNES

INFORMATION AUX LECTEURS

Conformément à l’article L. 52-1 du Code électoral et en application de la réglementation relative à la période 
de réserve électorale précédant les scrutins, la tribune d’expression de la majorité n’est pas publiée dans ce 
numéro. Elle reprendra à l’issue des élections municipales de mars 2026.

GROUPE ROYAN À GAUCHE

Choix politiques, choix de société…
Dans sa séance du 18 juillet dernier, le conseil com-
munautaire a adopté à l’unanimité le principe d’une 
subvention d’équipement au profit du centre hospita-
lier Royan-Atlantique pour l’acquisition d’un nouveau 
mammographe en remplacement de celui qui, actuel-
lement en service, est devenu obsolète. Si ce choix de 
venir en aide à l’hôpital public de notre territoire (ce 
qui relève normalement des compétences de l’État), 
afin d’assurer la continuité d’un dépistage essentiel, 
ne souffre pas de contestation, par contre les cir-
constances qui l’imposent soulèvent de nombreuses 
questions quant à la société dans laquelle nous vivons.

Affaibli depuis qu’il a été amputé de sa chirurgie au 
profit du privé il y a quinze ans, et malgré l’investisse-
ment de l’ensemble du personnel pour le dynamiser, 
notre hôpital public de proximité, en déficit chronique, 
n’a pas les moyens d’assurer le remplacement de cet 
équipement… L’agence régionale de santé (ARS), 
bras armé de l’État dans les territoires pour y mettre 
en œuvre sa politique de santé, est bien consciente 
du problème mais ne dispose pas des financements 
nécessaires !...

Cela confinerait à l’absurde s’il ne s’agissait du résultat 
pitoyable de politiques successives privant la Sécurité 
sociale et notre système public de santé des moyens 
nécessaires à leur fonctionnement. Ainsi, notre pays 
n’aurait pas les moyens d’une politique de santé à la 
hauteur des enjeux du 21e siècle ?... Et si c’était plutôt 
affaire de choix politiques, voire de choix de société…

Selon un récent rapport sénatorial, le gouvernement 
distribue chaque année 211 milliards d’euros d’aides 
publiques aux grandes entreprises, sans contrepartie 
et sans contrôle. En 2024, les entreprises du CAC 40 
ont distribué à leurs actionnaires près de 100 Mds € 
en dividendes et rachats d’actions. Depuis 2019, la 
fortune des milliardaires français a augmenté de plus 
de 24 Mds € au total, soit 13 millions d’euros par jour…

Alors, les fruits du travail humain doivent-ils servir 
à enrichir les assistés de la finance ou au contraire 
permettre de répondre aux besoins du plus grand 
nombre, en matière de santé entre autres ?

Jacques GUIARD 
Conseiller communautaire 
royanagauche.2020@gmail.com



Nos amis les bêtes ont besoin de vous. Rendez-leur visite....

¡ Vous ne recevez pas CARA’mag dans votre boîte aux lettres ? Contactez MEDIAPOST au 05 49 55 53 98 ou par courriel celine.nony@laposte.fr
¡ Votre avis nous intéresse. Pour toute question ou réaction : contact@agglo-royan.fr / 05 46 22 19 74.

Rendez-leur visite aux horaires d’ouverture au public.
Tous les jours (sauf dimanche et jours fériés) de 14h30 à 18h30 (horaires d’été) et de 14 heures à 18 heures (horaires d’hiver).

Le Refuge des amis des bêtes 13, rue du Chenil - 17600 Médis Zone commerciale Royan2 (derrière Toyota) / Tél. 05 46 05 47 45
Facebook : Refuge les amis des bêtes Médis 17

Jaya
Fox terrier femelle

11 ans

Bounty
X Braque mâle

3 ans
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Omero
Spitz japonnais mâle

7 ans

Titan
Griffon mâle

6 ans



P L A N  D E  M O B I L I T É  S I M P L I F I É

mobiliteroyanatlantique
Retrouvez toutes les informations et rendez-vous du Plan de mobilité simplifié

www.agglo-royan.fr/pms

PLAN DE MOBILITÉ
SIMPLIFIÉ
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Du mardi 16 au vendredi 26 septembre 2025

EXPOSITION

VENEZ
DONNER

VOTRE AVIS !

transport@agglo-royan.fr

Infos & inscription

www.agglo-royan.fr/pms
https://demarche.royan-atlantique.info/enquete-

publique/plan-mobilite-simplifie-cara/

Hall d’accueil
de la CARA

107 avenue de Rochefort
17200 ROYAN

Du lundi au vendredi

8h45    12h30
13h45    17h

METTONS EN OEUVRE LES MOBILITÉS DE DEMAIN
La Communauté d’Agglomération Royan Atlantique (CARA) présente sa 
stratégie mobilité à horizon 2035 dans le cadre de son Plan de Mobilité 
Simpli�é (PMS). Pendant un mois découvrez les enjeux et les solutions 
proposés pour lesquels vous pouvez donner votre avis.

LA TREMBLADE  |  ARVERT
SAINT-FORT-SUR-GIRONDE  |  SAINT-CIERS-DU-TAILLON

 SAINT-SORLIN-DE-CONAC  |  SAINT-CIERS-SUR-GIRONDE
SAINT-AUBIN-DE-BLAYE  |  VAL-DE-LIVENNE  |  SAINT-ANDRONY

Déambulation gratuite ouverte à tous | 05 46 22 19 20 | www.agglo-royan.fr

Avec la communauté
de communes de la
Haute-Saintonge et
la communauté de
communes de l’Estuaire
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PORTEURS DE PROJET, CRÉATEURS & CHEFS D'ENTREPRISES
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MARDI 25 NOVEMBRE 2025 | 13H À 18H
AU PALAIS ROYAN ÉVÉNEMENTS

LE SALON DES

ENTREPRENEURS

RENCONTRES
INSPIRANTES

CONSEILS
D'EXPERTS

ATELIERS
PRATIQUES

Infos & programme  

www.agglo-royan.fr

Entrée 
libre

Animations grand public 

& ateliers participatifs et ludiques

VILLAGE DU

DÉVELOPPEMENT
DURABLE
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ROYAN
Esplanade Kérimel  

de Kerveno

GRATUIT

G
ra

ph
is

m
e 

&
 il

lu
st

ra
tio

n 
: ©

 G
aë

lle
 P

ro
sp

er
i &

 To
ni

 M
en

gu
al

 L
lo

be
t


